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16e ANNEE

NONAGENAIRE
ET BISAIEULE

ComtoisOdiion
dams 31 janvier 1925

(19 octobre 18323:

Madame AlixlisReaux, veuve ce

M. OdilonComtois, est décédée,

samedi, à 2 heures du soir le 31

janvier 1925, munie des sacrements

de notre Mèrela Sainte Eglise.

Toute la ville pleure, avec la

famille éprouvée, cette grande chré-

tienne dont la longue carrière

fut si bien remplie.
L'Ecriture sainte a tracé son

portrait: “Aimant, Scigneur,- la

beauté de votre demeure. (Psau-

me XXV, 81)...elle prit le lin

el la laine qu'elle travailla de ses

mains industrieuses.—En elle, mit

sa confiance le cœur de son époux.—

Ses enfnnis se sont levés et l’ont

proclamée hienheureuse.—Elle

ouvrit bien grande sa main vers

les indigents, et tendit ses bras

vers les pauvres.—Vaine est la

beauté: mais la femme remplie

de In crainte du Seigneur sera

louée. C'est pourquoi elle sourira

au dernier jour.” (Proverbe XXX,

te est née au rang de la Grand’

Riviere paroisse de Bécancour,

aujourd'hui  Sainte-Angéle-de-La-

val, La maison paternelle située

sur un coteau, à quelques arpents| N

du fleuve, se trouvait à égale dis-

tance de l'église du Cap et de celle

de Bécancour. Son père, Alexis

Reaux, capitaine de milice, riche

cultivateur, était un chrétien fer-

vent ainsi que son épouse, Margue-

rite David dit Lacourse.

Le 28 mai 1853, Alix Reaux,

agée de vingt ans, épousa monsieur

Odilon Comtois. Jamais femme ne

seconda mieux son mari pour assu-

rer l'avenir de la famille. Les af-

faires marchaient bien, d'année
en année, la fortune s’accroissait

et quand monsieur el madame
Comtois furent à la tête d'une
nombreuse famille, il y avait des:
fonds pour le prévu et iimprévu.

Treize enfants sont nés de ce
mariage. Deux sont morts en bas
âge,et Mademoiselle Marie- Loui-
se n'a précédé sa mère auvciel que
d'un mois.

Veuve depuis le 21 septembre
1898, madame Comtois n'a cessé
d'administrer sa fortune avecsa-
gesse et une maternelle vigilance. ‘
La grande joie de sa vie fut de

voir un de ses fils prêtre, M. le
chanoine Alfred Comtois, Prin-
cipal de l'Ecole normale. Quand
ses enfants purent la suppléer,

dans les soins du ménage, elle
monta la garde devant le Saint-
Sacrement. Elle entendait la pre-
mière messe et ne sortait de l'église
que lorsque le sacristain éteignait
les derniers cierges. Dans l'après-
midi, on la retrouvait en adora-
tion. À une personne qui lui de-
mandait ce qu'elle faisait pendan-

ces longues stations à l'église,
élle répondit par cette parole d'un
paysan, au curé d’Ars: “Je l'avise
et il m’avise.” Une personne, qui
l'a bien connue, nous a dit qu'elle

était parvenue à un haut degré
d'oraison; mais qu’elle ne le sa-
vait pas.
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|
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Madame Comtois fut uné mère
incomparable, qui vécut dans’ !a
douleur et dans la joie une vie de
travail, de piété et de sacrifices.
Dicu lui laissa Pusage de ses

facultés jusqu'à sa mort. Sa der-
nière maladie fut consolée par le
présence de ses enfants: elle aurait
voulu avoir continuellement au-
‘près d'elle, “son prêtre.”—Quand
il la quittait, elle disait: “Mon
Dieu, bénissez-moi par les mains
de mon fils.”
Au soir d'une longue journée

de souffrances entremélées de fré-
QUentes oraisons jaculatoires, la
digne malade dit: ‘’Aujourd’hui,
j'ai beaucoup souffert, mais je n'ai
pas pric.” Tous comprirent que
c'était une invitation indirecte À
commencerla récitation du rosaire.
Elle avait fait de sa chambre, un
sanctuaire.

Après avoir gagné [indulgence
du jubilé, elle sourit à la mortct
‘invita la Sainte Vierge à la con-
duire en paradis. “Quand 6 mon
Dieu, viendrez-vous me chercher.”

.fut- une aspiration qu’elle répéta
souvent dans l'avant-midi qui
précéda sa mort et lemot“Quand”
ou le dernier que l’on surprit
ky Ses lèvres. La mort est, pour
es justes, la montée éblouissante,
dansla lumière et dansl'amour.”

, le.laisse dix enfants: Madame |'
dein HopCharme; Joseph, mé-

¥ i yoke, E. U.; madame
me€ Carignan; madame’ :Oné-

e Cloutier; Lucien, Arthur,
‘Ernest, mmar chand: mad a“Jacq : ’ ame Re oul

yeux:des
9 omtoi
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LES VEILLEES
DUBONVIEUX

TEMPS
Le 18 février nous aurons l'occasion

d'assister à une représentation des Ve:l-
lécs du bon Vieux Temps. C’est la pre-
mière fois que cetle comédie sera donnée

aux Trois-Rivières. et c’est la Philhar-
monie D. L. S. qui a pris l'initiative de
‘nous procurer cet avantage. Ce genre
de soirée organisée au Monument Na-
tional et ailleurs par une quinzaine de
folkioristes, remporte toujours un bril-
lant succès.
Nous n'avons qu’à jeter un regard

sur les superbes pancartes 1flustrées

pour être assurés que cette séance nous
promet un régal humosistique de pre-

Lmicr chois.

Les dive.s actes qui figurent au

programme nous sont déjà bien con-

nus: Monsieur Conrad Gauthier, le |

fondateur ct Directeur des ‘Voillées
du ban vieux temps”, Monsicur Hec-
tor Chæland, Avocat, qui nous amusa

si fort l'automne dernier, dans sés mo-
nologues. Monsieur Chaland est au
programme dans la comédie "A la
Bonne Fianquetie” comme folklorisie
et dans plusieurs monologues dont ie

principal est intitulé, “L'Habitant ca.

nadien d'autrefois. Monsieur Thomas

Chamberland, membre du cercle La-

pierre, à déjà su nous amuser par ses

chansons. Cet acteur très populaire ct

Monseur Vallerand font du théâtre

depuis plus de quinze ans, Monsieur

Montmarquetie est surnommé le ‘Roi
de l'accardéon”. li est d'une virtuosité
remarquable sur son instrument. Mon-

sieur’ :Mexandre Donato "Joueur d'os”
et de ‘ruine babines’* nous intéressera
vivement. À ces acteurs dont la répu-
tation est déjà faite, it faut ajouter d'au
tres foiklaristes dont l'intérêt ne sera
pas moindre.

L'Orchestre des Anciens Elèves de
l’Académie exécutera un brillant pro-

gramme musical, sous la direction de

Monsieur Emile Quiquemberg.
N'attendons pas pour choisir nos

places. On sait qu’à la dernière soirée
musicale organisée par Ia Philharmenie,
tous les sièges de l'Hôtel de Ville ont

été retenus, et plusieurs personnes ont

dû rester debout. Cette nouvelle soirée
annoncée depuis plusieurs mois. impa-

tiemment attendue des trifuviens, fera
comble.

MENACE DE
GUERRE

LA GRECE ET LE GOUV.
D'ANGORA

ENTRE

L'expulsion de Constantinople du

patriarche grec soulève l’indi-

gnation

L'HISTOIRE SE REPETE

7
On considère à Londres qu'une in-

tervention alliée sera nécessaire

Athènes, ler. —L'expulsion de Cons-
tantinople du patriarche oécuménique

grec Constantinos a soulevé les plus

ardentes colères par toute la Grèce.
La situation est critique, mais le gou-
vernement n'a encore pris aucune
décision.

Tous les partis de l'Assemblée Cons-
tituante ont à l'unanimité condamné
l'acte de la Turquie lorsque la nou-
velle est arrivée. L'ex-ministre det Ia

| guerre déclara qu'aucune satisfaction

ne pourrait être obtenue par des me-
sures paciliques et que ce n’était que

par la force des armes que l’on pour-
rait faire entendre raison à la Tur-
quic.”

CERCLED'ETUDES
La réunion ducercle d'études Marie

del'Incarnation, qui devait avoir lieu
Jeudi- soir. est remise au 3e ‘mercredi
de février, le 18. Celle de jeudi
soir sera remplacée par une heure
sainte des membres du cercle, de 7 à 8
hres, à l'occasion des 40 hres. de Ma-
rie. Reparatrice.

;

bre de cinquante-cing'et ses arri- |?
ère petits enfants de vingt-neuf.
‘Deux de ses :petites-filles sont

religieuses: Sœur-Saint-Pamphile,
Raphaella Cloutier;de la:Congré-|

Rivières,
  

 

   

   

  

   

  

gation de Notre-Dame et Sœur|:
Alice de Jésus, Simone ‘Carignan,|.
novice chez les-Ursulines, des Trois-
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LES MOTS
CROISES

Gymnastique intellectuelle et
amusement ’

Le Bien Public, qui ne perd
jamais une occasion de faire plaisir
à ses lecteurs, publie aujourd’hui,
en huitième page, son premier
problème de-Mots Croisés. (Casse- |
tête).
Le casse-tête de ce genre est

aujourd’hui la grande sensation
et ce n’est pas tout à fait volé,
car la somme de connaissances|
requises pour résoudre ces genres;
de problèmes doit être plus grande |
qu’on ne se l'imagine.
En effet toutes les sciences sont

mises à contribution, i'Histoire,
la Géographie, la Littérature, la
Philosophie, les Arts, etc. Sans|¢
doute que le dictionnaire joue un
grand rôle dans les solutions ou!
les compositions, mais, de ces re-
cherches, il reste toujours de bons
souvenirs dont la mémoire béné-
ficie sans cèsse et s'enrichit tous
les jours.
Nos lecteurs nous sauront gré,

croyons-nous, de cette nouvelle ini-
tiative de notre part et nous les
invitons, non seulement à nous
envoyer les solutions de nos pro-
blèmes mais aussi leurs propres
compositions.

Et à ce propos nous donnerons la
semaine prochaine les conditions
d’un grand Concours de Com-
positions.
Les amateurs sont priés d'en

prendre avis.
Pour cette semaine nous ferons

tirer un prix spécial entre les dix
premières personnes qui nous en-
verront la solution de notre pro-
blème de la dernière page. Les
solutions devront nous arriver le
ou avant le 7 février courant et
devront être adressées comme suit:

Le Bien Public

Département 3 rue Hart
du Concours

Les Trois-Rivières, P. Q.

AVIS
DE CONVOCATION'

D'ACTIONNAIRES
‘Tous les Directeurs et Actionnaires

de la Compagnie “Le Bien Public”
sont par les présentes convoqués à
l'assemblée générale annuelle qui

aura fieu le deuxième jeudi, 12 février,
au lieu ordinaire des séances, ,à huit
heures de l'après-midi, pour la reddi-
tion des comptes et la nomination des
Directeurs.
Immédiatement après cette Assem-

blée générale des Actionnaires aura
lieu la réunion des nouveaux Dirce-
teurs pour l’élection des officiers pour
l'année courante.

Le Secrétaire de-
“Le Bien Public,”

{ Joseph Barnard.

la Cie

LE MIKULA
À PORTNEUF

Le brise-glace ‘Lady Grey” n’a pas
encore réussi à rompre le pont de glace

meure immobilisé en face de Portneuf.
Des rumeurs qui circulent hier, vou-
ldient que le “Mikula” fit dans une
position très fâcheuse. On rapporte
que soñ hélice et son gouverngil é-
taient brisé, que les hommes du bord.

étaïent incapables de descendre à

terre et-que les machines ne pouvaient

plus être actionnées, faute de charbon.

On a rié formellement ces rumeurs,
au bureau local du ministère de la

communication
T. 8 F

continuellement en
avec le navire par

de Québéc- at que les navires ne peuvent

entamer qui retient le ‘Mikula” em-
prisonné. Le “Lady Grey" “a “brave.
ment essayé

de se faire un. chemin à travers cette
glace quia, aussre-t-on, plus de 18
pieds -d'épaisseur, À certains endroits.
Tant que cette‘clef. n'aura pas été, dé-

crochée, it ost’ inutile, ‘déclarent les
marins, de songer àlibérer lc “Mikul 2e

 

a
Comme l'approvisionñement.de

‘charbon’‘du navire commençait. à Vais-

‘ser,’ le’ministère.de la Marine lûi- aim-
’médiatement expédié une ‘centaine “de |
tonnesde.charbon,

 

  

 

“même les élèves des écoles, ont défilé

| clerc,

au pont de Québec et te *Mikula? de-+

Marine ct des Pêcheries, qui se Lienlj.

“ C'est le .banc de glace rivé au ‘pont ’

depuis plusieurs jours|.

qui seront chargées|

EXPOSITION
EAUX -AVICOL

TROISRIVIERES

w
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dans la grande:salle du Marché rem-
porte le plus grand succes. Les exhi-
bits sont nombreux et de races popu-
laires.

Jusqu'ici des “milliers de personncs,

devant les cages remplies cle sujets de
choix, aux chants des cogs et aux
Zloussements des poules et poulettes.

Les principales races de poules re-
présentées sont les lLivournes blan-
ches, brunes et blondes, les Plymouth
Rock barrées et blanches, les Rhode
Island rouges, les Wyandottes blan-
ches, In Chañtecleré, l'Anconia, la
Jrahma, la Minorque noire, la Bantam

et des combattants de plusieurs vari-

Étés.
Des exposants viennent de Québec

Victoriaville, Bécancourt, St-Jérôme,
Vaucluse et plusieurs autres localités

de la province sont aussi représentées,

Son fonneur le maire Bettez a
visité officiellement l'exposition et
a êté reçu par les directeurs de l’ex-
position. se déclarant très heureux de

sa visite et que les résultats obtenus

justifiaient la ville d’avoir accordé un
octroi plus élevé cette année.

l’armi les étrangers de marque l’on

remarque: MM. A. Pl. Hillhousse, de

Sherbrooke, Raoul Dumaine, agrono-
me, St-François cu Lac, J. A. Paren-
teau, agronome du: comté d> St-Mau-

rice, Léo Poulain, Montréal, [Lucien
Crevier, Québec.

Abel Raymond, "Montréal,

Le ministère fédéral d'agriculture
section avicole, possède deux excellents

exhibits de démonstration, l’un sur les
meilleurs moyens d'activer la ponte
chez les volailles; l'autre sur l'impor-
tance de la production avicole ‘dans
notre pays ct le classement des œufs.

leurs heureux gagnants:

Coupe donnée par l'honorable Jac-
ques Bureau, pour les quatre meil-

lews sujets de la liste No 1, Plymouth
Rock barrés. Rhode Island, crête
simple, Wyandotyes blanches, Chante-

Livournes blanches, crête “simi-

ple: gagnée par M. Chartes Boutet.
de Victoriaville, avec ses exhibits de’
Wyandottes blanches.
Coupe donnée .par Fhonorable J. /

Tessierpour Jes quatie. meilleurs su-
Jets“de la race Plymouth Rock bar-
rés; ‘gagnée par M. l'abbé. J. H. La-j
chapclie, curé de Vaucluse. ’
Coupe donnée par M. L. P. Mercer,

député provincial de ‘Trois-Rivières,
pour les quatre meillews sujets de la’

liste No 2. Cette liste comprend toutes
les races de volailles qui ne sont pas

mentionnées daus la liste No I, Cette
coupe a été gagnée par M. Ernest

Bélanger de Québec avec des Plymouth
Rock blanches. ‘
Coupe donnée par M. A. Bergeron

pour les quâtre meilleurs sujets Chan-
teclere. Gagnée par M. Joseph Becotte

de Décancour.

Coupe des employés de la Douané
pour le meilleur cochet de l'exposition.

Gagnée pas M. Jeseph Duval, de ‘lrois-
Rivières, avec un cachet Iivourne

blanc. à crête simple.
Coupe du comité de régie de l'Asso-

ciation pour la meilleure cage d’éle-
vage de [a liste No 2 . Gagnée paràM.

Ernest Pélanger de Québec, ave“des

Plymouth Rock blancs. .
Coupe des’ membres de 1’Associntion

Triffuvienne Avicole pour la meillewre
cage d'élevage de la liste No 1. Gagnée
par M. Charles Boutet, de Victoria-
ville, avec dés livouines blanches,
crête simple. -

Médaille d'argent offe:te par M.
‘Auguste. Dubé, secrétaire de l'Asso-
ciation pour le meilleus tio de Chan-
teclere. Gagnéepar NI. JosephRBecot Le,
de Bécancour.

Médaille de bronze ‘offerte par 16
Canadian Poultry Review de Toronto:
potir le meilleur sujetde la liste No 2
Gognée par M. Ernest Bélanger, -de
Québec avec un con.Plymouth Rock

‘blanc, Ce coq a obtenu ie: maximum.

de points. dix.

oil Étéreçus sûr la disparitionde Pile.
de!Port-Alexandre, Angola, possession:
portugaise africaine, sous les.flots det
l'océan. On présume qué c'est un’
blementdehay soutenir qu

   

1. "exposition de!volailles qui -se tient A

ON EMPLOIE
| QUATORZETON-

Ona, Quelques minutes

après-midi, hier, le coffre de la digue cé
la Hull and Ottawa Power Company
a été détruit par Ja dynamite. 14 -ton-
nes d'explosif ont été placées à diffé

rents points stratégiques de la digue et

un courant de 110 valté a été mis en
action pour faire partir Ia charge. Les

eaux se sont ruées sur la digue propre-

ment dite et d'ici quelques semaines

la compagnie commencera le débit de

son énergie électrique. l'une puissance
de 25.000 chevaux- vapeur.

VISITEURS
DISTINGUES

Le Juge F. G.  Atcheson, un mes
bre distingué dea magistrature de

Nouvelle-Zélande. est passé à Monte
réal en routé pour Toronto, où il
retrouvera dans quelques jours 1e club

de rubgy “AN-Blacks”. qu’il a accom.

pagné dans une partie de su tournée

triomphale en France et en Angleterre,

président du Bureau des Terres des

Maori£ à Auckland, s'était rendu en

Grande-Bretagne pour y étudier le

système des fermes pénitentiaires, |.
Dans une entrevue qu'il a cue Avec

un officier du Pacifique Canadien, un
bureau-ckef de cette compagnie à
Montréal, il a déclacé qu'il avait fait

de précieuses obervations et appris
d'utiles choses dans son voyage, of
qu’il s’empresserait de les mettre en

pratique dans son pays, dès son retour.

AM, -Atcheson s'est dit enchanté des

réceptions qui furent faites partout en

Voici la liste des prix offerts etyÆurope aux membres du cluls * ANl-
Blakes” de la Nouvelle-Zélande. Ces
derniers doivent arriver à St-Jean N. B.
le 3) du courant, à bord du “Mont-

Laurier” du Pacifique Canadien, ils

continueront ensuite vers l'ouest voyu-

dien. et. visitant
route,

“plusieurs paints,

JAUCOMITEDES:
BILLSPRIVES

  

Québec, - Le comité des ills

pivés a commencé ce matin l'étude du
mojet de loi concernant Ja charte de La
Tuque. Le Conseil municipal demande
à la Législature de faire disparaître lc

systèmé de géant et d'obfiger la

Brewn Corporation à payer des taxes,

enlevant ainsi l'exemption de taxes

accordée en 1920 pour’ 10 ans sur paie-

ment d'une somme annuelle de 55,000:

à la ville de La Tuque pour meinlenir

Ie système de gérant. La ville paie à son

de SZ,CC0. Mais l'adminisration du bu
bureau du gérant dans cette ville ‘de

5,0C0 âmes coûte $10,500,

Les propriétés de ta Borwn Corpora-

t0Ç0,000. EL. cette compagnie devi i  

municipale de LaTuque. hors les bros

priétés dela Bown Corporation;
 

=
~

en taxes, - A.
La ville de La Tuque. à- mie iL

pulation de 5,000 ames ct”cetle ani

 
‘paiement d'un certain montant det

dant ces cinq ans, plus les intérêts.

. M. Desbiens sugyère |
nement d'intervenir-auprèsde ln, Brown.

 

il demande Tajournement’ du.bill.
M. Ph. Bigué, représéatant1413     

  

 

l'uque-où itestedii'cquéile
rivéesde n'Corpotätior
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NESD'EXPLOSIF/

M. Atcheson, qui est juge de paix cet},

geant parle réseau du Pacifique Cana-
|

La Brown Corporation donne $10,000

gérant actuel, M. J. [angehez, le salaire

tion sont évaluées i La Tuque à-S3.-

pay:er $41.000.00 en taxes, l'évauation|!

te::
$3,300,:300 et I pépulation- pie$40,

son déficit est de $8,000. Eleseraitrele'
à accepter de la Brown Corporation:Je

akes |
pendant cing ans, puis en 1930 la, ville
refaboursera. la somme accumulée” pen-|,

€orporation pour Obtenir une‘enterite’ely°
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Se I

MORT DULIEUT.

  
ulhôpital.

- ircon

AMONTREAL‘
——-

2.-=Le lieutenant

“hier à

‘

Montréal.
Desjardins,
Montréal, qui passa des heures sous

une masse de débris en flammes lors
de l' ncendie de Ia rue Lemoine, dans

Louis §

retiré envore vivaat de sa terrible po-

sition. a succombéà l'Hôpital-Générai
de cette ville.
des souffrances ct
nerveux éprouvés. 1e

Tout fut [dit pour sauver la vie.de
ce have ofiizier de la brigade, et, plu

sieurs de ses compagnons lui donnèrent

même de leur sang, mitis en rain Seule

sa solide constitution a pu lui pers
mettre de ne as mourir sous les ran-

nes qui le retinrent prisonnier pendant

ples de six heures, par un froid au

; dessous de zéro, «+ une fois à l'hôpi-
tal, de lutter vaillamment pendant
quatre jours conta mort.

fs: Lecce

UN TRAITEQUI
EMEUTL'EUROPE:

de l’ébrantement

 

La Russie conclueraitune alliance

avec le Jipon -jen jourhaux

POUR LA PAIX

Paris. Le faite russo-Japonais
an été l'objet d'une attention toute spé-

cale de lt part dés Journaux du. soir

».-a

nés pour dire dans leurs articles que

“le développement de l'influence so-
viétique et du holchévisme en Asie
est plein de graves “conséquences.”

   
el,¢ Temps” croitque le:

“voir” l'Allémagne re-

fantine combine 1 sso-cliino-japonaise)

nesiste pas pour le momont, présent,
mais il ajoutequesi les Soviets réussigs 1»

sent cn

  

part d'une siouvelle politique -plus é-

tendue, Ce journal considère que- Ja

gouvernement de Moscou est; due au

désir du Japon de prendre; une: posi-
tion avant que le gouvernement sovié.

premiesss résultats de la récente. démis-.
sion dusecrétaire. d état Hughes.

“Le “jeu de la Russie est parfaite-

ment clair, écrit “Le “Temps,. “En

redoutant que le Japon ‘soitun’“obsti-

cle à la conquête de | Asie at ‘bolché-
visme, In Russie se fait un ami:auJae
pon et cherche à engager ‘ceju i dans

une politique anti-curopéenne et. anti-

américaine. ‘jusqu au jour oùla Russie

   

tique devenu, bolchéviste.
‘Japonais cus-mên     
   
  

 

  

  

 

  
  

 

    
   

    
  

  

  
   
    

  

  

    

    
  
  

   

  

 

    

 

  

 

     
    

  

  
    
   

(nécessaires
#Rome;po  

  

    

Léa]

dela brigade du feu’ de |:

la nuit de vendredi dernier, et qui fut?

hier matin, -à la suite {-

français y voient un grand: péril |

nier. Ces quotidiens ne se sont, pas gê- |,

Les journaux écrivent, que le malaise .

ressenti cn Amérique et cn ‘Angleterre -
au sujet. du Maité: en. question, cst|:

Asie, JË Traité russo-japonuis .
pourrait * bien“devénir le ‘point:“de ‘dé- fn

décision du Japon de: traiter avée le}

tique ¢t les 15 ats- Unis puissent conclu- |
re une entente qui, dit-il, sera lun-des|

pourra tourner un monde jaune asia|

; nti les ;;
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vice poique

nine temps sur lg

ities pur chemine.

tion de, dresser la       

acoupé près

 

i 1

elle
“quatre

 

hil ue se ‘chiffre qu'ir quarante-

heures dix minutes.

anvoléesConsLituent      

   

  

Fun des

 

4 ie avi teursnusquels àincoin-

bait lié cifirge dé maintenir les avions en
“riecandition, La distance” cou-

: sundue detu région photogr

puit fiurtect clairementTimmen-

  

  
 

hati:plie adrienne. Pin Ces

evcitis; "lu visibilité est telle aue
des paiticalarités toporaphiques bien

 

  

définies tellez que promontaires, nap-

“enu assez vastes, vlc. peuvent

lement ‘aperçues à des dis- 
dd» quarante milles et plus vol

d'une> hauteur de 5,000 pieds, C'est li

avantage que possède Y'avia-

” l'arpenteur qui exécuté
rele terrain: ce dernier, en

EL, ne Jet passer d'un tien repéré

Nn ir ave. distant souvent de plusieurs

milles, sang être obligé de suivre tous
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U CANADA!

“ililnwre les“nimoustés aiuxquel- j

 

nee pour dr sser lie can (6: de:

vastes évételues: d'autre part, la nés

de bonnes €arles pour ‘les be-

‘ bei. colonisation el de Feaplo-

tion minière et forestière se fait de

5 plus en plus sentir: en outre, 'exécution

e travaux de, topographie sur le ter-

un est Lyi lente ct on!ensabtient

 

   

 

 

   

.nt | fue: pia de renseignemeDis:“contes ces

 

raisons ont justifié l'entrepri # d'essais

ej de photographie aérienne. Le service

t[topogaphäque, en

le Corps d'aviation, s'est done cfforcé

| d'ételorer des méthodes de levers ac

{riens plus rapides, comportant moins

tals, Dans ec but, durant lantomne de

12s, une petite étendue située au

nord du as (Manitolze, compres

nant une partie de la région repré

sentée par le fonile ‘ISiskissinge” de Lu

cartes cctionnelle du Canada,fut phôto-

graphiée d'après des méthodes élaborées

par le’ Serive de topograshie. |

Hience n démontré que si l'on pouvail

1 prendre des photographies

Mans des conditions de lumière satis-

{aisante. à des angles déterminés, à

des intervalles éguliers ét à des haut

Costes connues, Hsecail possible d'établir

 

lographies Trent prices, Des dépôts

endroits durant l'hiver. Comnn

utile de 5,690 livres et que le poids total

dus pilote, du méeanicien. du photogs.

phe. du navigateur. de l'appareil pho- 
 

  

gaëne vingt-

a “Je me sens mieux q
C'est pour les eus de faiblesse ev

i’‘épuisement que le Carmel semble
lp plus éffivace, I resque aussi

l'où"comtichvr de prendre
nol, où semble acquérir fore:
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3 air

    

- touifie
lind

 

Hes.‘orcainesCe “ya
; % que Mine.
Une grande faiblesse,

L: CT
ne:‘de 919 tue

   

   

 

  

  

 

Csultadupg
tral à Fau-
re  

    

 
    

  
que je me

THAenisine.

peurs “ps travers
Mon coeur ‘sait si
te Henient tauvaise

vas monter les
diitérentes es-

“pou:

Jus

 

js

  ors,

 

’ 1 “de: remèdes SNS abet profit,
€ ie. desmanilui conseil à mon

ya ein, M. Ross, de cette ville,
utile recotnandi d'essayer une
heute fe. de Carnol. Avam de tinir

Damon di du Carnol,s--

pris cinq bouteilles de Carnol, “Fai
cinq livres.
uc depuis vingt ans.”

lu première bouteille les forces me
sevenaient, Ven ai pris cinq bou-

| teilles «ren huit mois j'a
{visting Hivtes. Ajourd'imi "je thie

Seis MICU que. je ne me suis sente
depuis vingt-cing ans. Je recom-
mande le Curnol à vous cens qui
sonifrenr de faiblesse où d'épuise-
ment, Jen vurde tonjours une bou-
wille dans la inaison. Carnol Fait

“mierveille pour les cuianis surtont
pour le rhiune audil est pris dans
de Pein chande, Je ne pens pas dire
trop de bien de cet excellent remède,
tous les voisins © connaissaient
Won état. lui confiance que cvs
paroles aideront tous veux api soni
firent du coeur. Ca me fair le plus
grand phdsir de reconitiander ce
rumwde comine Junique très efficace
evil wa procuré une meilleure santé

   

 que je otal jamais en de nu vie.” -
Mac. Jamies 10 Dann, 230 Yon
Strect, .Midtand, Ont, 4

 

   
op Docteur Louis-Georges Godin

« . SPECIALISTE

“POUR

Hoares se bureau:

itions, jusqu'à: 2

  

I. ES. MALADIE5 DES YEUX,
ET DE LA GORGE,

BARUE HART
En face du “Bien Public”

Tous les jours de 14 à 5 heures

Hureats à partir de 7 heures le mardi soir

   

   
      
   

    

         
    

      

DES OREILLES, DU NEZ

heures P.M. le samedi.
Résidence: 606

 

    
  

     

 

 

 

 
piailtétions:

et de TAS pom,

: be Crude la: Saciété

 

‘él, 599

sobre Ut déa Société arctique, de- Paris,

;Craie A "Hopital St-Joseph.   
        

 

   

  

HEE Co, ; !
56, Avenue Laviolette,.|

Les ‘Trois-Rivières |

|
!

des Chirurgiens de- Paris, ;

|
|

Maladies: des vois urinaires.

 

       
 

  

 

 
 

        

  
  

  

  
   

    
  

   

  

    
   

les lé Service Lopouraphique federal;

; opérà ong.“élrectuées «

ecopération avec

de travail et offrant de meilleurs résul=

obliques

d'essence avaient été étarhles à plusienrs po

Fa!

|! d'amener de Fean au

; pulariser

4 télier

‘ longüement étuidiès

  

 

; vion atteignit Pulstawagan le meme|

; Jour et te 25 it se diri great sur Rabbitt-

Jver. Les opérations se poursuivirent

sur “le tac Reindeer. jusqu’au ler août

Rabbit-River servant de, hase. Les age
penteurs dont les Irievaus serviront à

vérifier les photographie

furent, rencontrée dang hs
lac Reindeer iiçurent
gnement très utiles sur

bavi

I Stn feyMission, mais les, conditions
Létant  défavoribles à Ja prisedé phous-
| frapihies, l'équipe se divigen sur Pelican-

Narcows d'où un rapport fut envoyé au:

bureau central d'Ottawa. L'avion ré

prit Fair le 11 août à Me-i-lu-Crôsse

et continua plus tard jusqu'à Prince

Mbert. après quoi l’équipe reprenair la

route du las et arrivait le 13 août à

Victoria Beach.
Des opérations aériennes furent éga-

lement entrepr durant l'année dans

la Saskatchewan, of des Icvers topogra-

phiques avaient désà été commencés et

Juillet: avaus ventBre rere-
Eprisà 25 nijlless au nord du Pas. CL’a!

 

 

région du

des reDéei-

le pus.

el

 

  

  

étaical l'objet d’investigations. Ces cn-

écutés concurreninent avident pour but
de préparer une carte devant servir de

base à des travaux géologiques dans la

Saskatchewan septentrionate. Lorsque

cette carte sera prête, les photographies

seront mises à Ju disposition des. géolo-

gues, des forestitrs et des ingénieurs ! 

i précurer de la viande (raie munisle

mo était abondant. L'orignal était ;

émement rare, Les habitats de lu,

  

juNU

de mouches dans les districts septen-

i ronan, ce qui lait que Jes origuaux
chviron

venir an bord|

 

ne nent pas obligés de

des cours d'eau comme les années prè-

! son canot, matis QU'il chasse en pagayant
1 . - , 0.

Se lone des cours dei, Fa Ee digi dle

d'obtenir de ta viande faiche. Les

grands troupeaux de caribous ct de,

‘rennes qui parcourent le pays durant

‘d'hiver avident tous émigré au nord}

 

aériennes, |

Lest

curs quitterent Rabbit Riverpour |

‘où les ressources forestières et minières|

| volées el les levers topographiques exe
‘expé-;

 

 

      

De notre; corvespündanL) .
Chistes Shawinigan, 3. Depuis |

quelques semaines déjà, M. le curé IT.
Brousseau, de Si-Berpard, aa1]

 

que certains trones. de son Église, ot

piarticulièrement ceux destinés {Loree

voir les oboles des personnes qui fai-;

« faient brûler des cicrgcs, étaient pillés,

11 malgré une surveillance active il ne:

parvenail pas à meltve la main sur!

l'auteur de ces vols sacrilèges. Mercredi;
midi, M. le curé PBroussen se trouvait ;

près de l'église St-Bernard au moment
Où passait un croupe) d'enfants reve--

nant du coliège. Soupconnant que l’au-
teur des 1arcins commis dans pese

| pouvait être l’un de ces enfants, M. te

curé pénétie vivement dans 1€ temple:

el alla se encher dans un endroit d'où
1 pouvait tout voir sans être vue, Quel

ques instants après, il voyait pénétrer

dans l'église Un œarçonnet d'une dou-

zune d'années qui se dingeait du rétet

dela crèche de l'Enfant Jésus. Comm:

â cemomentail y avait ouélqu'endeans |

l'église, d'enfant autendit que cette |
personne fut Sortie pow opérer, Mors,
apres s'être bien assuré qu'il étair seul, !

i
il s'emparz de quelques piéces de mon-

“naie qui trouvaient dans une as.

sict Le près deLu crèche «ul s'empara van |

lement du vontenu de deux autres!

Hroues où plus exactement de deus ti; ;

éroirs secvant à recevoir les oboles des:

fidèles qui font buâler des cierges, Ces

Urotrs n'étaient pas fermés à clef, are!

se 
 

 

Vion ne pouver enlever qu'une charge] région eu nltribuent te cause à l'absence!

; cédentes. Comme l’Indieu ne quille pas:

a. so. . ; . ave été ph es!
une carte précise, qui, étant donné US {hydraulicions qui sen serviront au etauLe pnisees ° =os . ’ : An + . > 1 . ' us . » .

minimum d'opérations Wrrestres pm cours de Rors reconnaissance sur le jennbe. faohhn nt vidé | : Î: + its . i * { yt es. € .
servir de contrôle aux photogeaphies, | terrain, Les tevers phototopogt apliiques*aPas Aan Jo‘ mea sou " an vec Î Notes Sociales |
serait lus complète ot plus exsacte ; effectués quu lé Service ont par consé-: petaien onPM nm avr . nl de st ! i Ë
qu'aucune antre carte dressée d°après quent l'avantage de procurer des car-psi” ne oh Ph it ; i de Shawinigan !
des levers sur ie terrain, Pre plus, des] es ainsi que des! photogiaphies qui. cac het, a es fe ues pieces des Eos comatom +sesefaee vaste +SmamA
levers topographigues poucraient être;i permettent aux experts de faite l’étudeHm a v3 ones. 5 quitter léI wil ge préparait : vr Vee
terminées cn quelques semaines, alors | ot l'investigalion ttes ressources nat | a. i on Nel ee mph. MACE Paquette est alle a, église une fois son lacin acco He Pr tt IRNque l'anciéune méthode surait  exitgé frelles du Canada. K TT mn Loin tre Québec en voyage d'affaires.

des mois de voyage ardu en ion] Durant Ia période de navigation cé 14 " J i “ ne irons tt qui jules Saucier. représentant la.
: ‘olées : il os tine . ; evan - curé OLE] , Jule: ! }

+ Les envolées done fest questiett{ rienne, la nourriture des hommes con- , A Là ; lo ce qui venait Cut de ta Canada Life Assurance Co,

commencèrent le 18 juillet à Victoria [sistais sortout cn ud fumé ct en con 77% été, fn oe oe at r SR est de retour de Miami, Floride, où ita
Beach, et quatre heures plustard l'avion . tacé Jess à le sv passer, Celui-ci cmment l’entant . el EL
Jenci, (que tserves: le pain était remplacé par des: reset où il {ti demander Le | Passé quelques semaines. ML Saucier
te aitPas od les premieres phos eateties de faeine, 1 etait difticile de sao HU preshytèrs 1 OR CEE rest rendu juscu'i la Havane et il a

8 ’ tehel do police Longs al gui, 8 son tour, i 250 ROSE STE se ‘

“conduisit le conpeible au Poste Noo LL

M. le curé de Se-Pernard a porté

{plainte ‘av golfe de ta cour de M:avis;

beat, contre l'enfant en question, pour:

i vol dans l'église paroissiale. l'estime à-

S10.,00 le montant totalfdéro- |
hi, i diverses rezrises, par lo Jeunepré-|

been,

CHEZ LES
© QUILLEURS;

; Vers leurs pâturages d'été lorsque les|

arriverent les lieus.

LE CONGRES

.aviateurs sur

DES HOTELIERS,
SON UTILITE

LS est
resser  Jes

une question qui doit

propriétaires d'hôtelleries

de province. c'est bien celle du touris-| ©utigman LLi .
me. On s'est maintes fois plant que : Âucer I

(Cv mouvement migratoire que renou-

fvelle chaque retour de ta belle saison|

*N'Était en somme avantageux que pour; Shlois A.
les hôtels des grands centres.

{plus faux! Ce que veut voir l'étranger
tqui ditigne nous visiter, c'est la

L Vince, avec ses us et coutumes, la beau

té variée de ses sites ét de Ses paysages.

: Au cours de cette randonnée de curiosité !

I eine, I'hotelice

! veuille protiter
| etable qui lui

tal, pour

de l'occasion inapprée

est offerte, bénéficier:

laussi largement que son concurrent des;

i cités et des villes du passage du tou-!

riste dans sa localité,

| Et profiter de cette occasion, c’ust

dans l’oecurrence, aménager, son éta-

{hlissement afin qu'il réponde aux

| besoins, peu nombreux, mais espe

[CONCERT ~~
tables, du voyageur d’un jour. n’ou-
| btiant jamais que ce

jrécour mer dans son

tonnonee  ambwlante

voyageur qui va
pays sera une
qui continueru
moulin. C'est

autres chocs, rénover

canadienne d'autrefois.

surtout, entre

noue ‘cuisine

grand ct original concours que va ins.

titer dans quelques jours l'Association

“du tourisme de la province de Québec.

L'Hôtelier de previnee, sous ce rapport,
aura Aout avantage de suivre les di-

ions qui seront, donnéos: car Passo

cintion s'engage non seulement à

“primer les gaguants, mais aussi i po
dans les hôtels les menus

ou recettes de vainqueurs.
i Mais cette renovation de li cuisine
taeautrefois nest’ qu'un dus milte as-

pects de cette “question du tourisme,

intêress int veut particulièrement Vhô-

rural: y a nombre d'autres

points qui:ide nature à aunéliorer

ut position. Tous les aspects de cetre,
£ ande question” du tourisme seront

au cours du côn-

Aires‘ouvrit: le 18 teyrier:pro,

  

  

 

On le pourra constater au reste par le|
‘

       

; queles journaux ont fait sur son comp-

te. ont Été quelque peu désappointés.

i

the notre

Châtes Shawinigan, 3.

corses,pondant:

Une ten-

 

!!
leoutre sensutionnelle à eu jee medi

à fa sidle Salois, enue 
lesan.

jistes et les Voltigiurs” 1 s'est |

joué des parties reman quables, comme |

320, 344, 516, 365. cles et deus jours !

ont eu l'avantage d'eurécistrer chacun

En 

 

  

 

Jun “eo”. La victoire est restée aus|
{ Voltigeurs qui ont. gagné deux parties i

“par des marges respectables.

inté-| EXTREMISTES
Laurent A. 146 137 157 no}

125 104 106 3317

7 T

«1Soisctair 125 125 -250

{Laurent l. 113 136 116-595"

107 124 145 376

Rien de! TTTT
| S98"G51 G1D 1892.

pro- | VOLTIGEURS :
Loin 137 118 121 -579j
Coté 101 117 ISF
Jueob 128 1287

peu qu'il | Richard 148 131 150 (28
l’erron 130. 92 143 3085

pa t Sallais OO 155 151 154—1€3

683 596 BAT 1976

FRANCELLi
(De notre correspondant- ;

Chites Shawinigan, 3. M. Fer-
nand l‘rancell a dopnéun concert ici mer-
credi soir devant un auditoiré pas très
nombreux mais select.
Ceux qui ont assisté à ce concert

n'ont certes pas à regretter leur soirée
pagee que M. l’rancell est un artiste
qui mérite d'être entendu; nous devons

cependant avouer que nos amateurs de
belle et bonne musique qui sont allés
entendre M. Francell mercredi soir,

après avoir lu les rapports élogieux |.

L'artiste.Possède Une, diction vraiment

care ot un jeu de physionomie remar-

quable. miais quelle qu’en soit la rai-

son, lors de son concert ici sit voix man-

quait incontestablement de richesse”et

de souplessé. Le publie resta plutôt
froid durant-la plus grande partie du
Programme, qui comportait des œu-

vres d'exécution difficile et quefl’ar-
tistcrendit avec Lonte!*expression,vou

lue mais, Uopsouvent. la voix man.
| quait, d'anpleur. .

M..Francell, ne parvint à réveiller   

piers ont été appelés deux fois pour

des feux de cheminées,

Le première fois, chez M. Georges Ba-

Ti! qur lu cinquièmerue, i 6.30 hres pon

vel In deuxièmefois che7 M.

J wer, de la 2ème, rue, à minuit et demie.

{ pompiers se rendaient chez M. Jos. \.

sance dans la cave.

“ment dinecndie qui venait de se dé-

 

“recent enchanté

EVALUATION

  

CHEMINEES
wed

athe : coreispondint
“Nos pom-

(De

Chates Shawinigan, 3.

mercredi soir::

Joseph Au

Jeudi matin, vers 11.15 hres nos

 des Cèdres,

avait pris
Avenue

feu qui

pour

nais-
Hourassa,

éteindre un

COMMENCEMENT
D'INCENDIE

De notre correspondant

Châtes Shawinigan, 3. -A 11,00 tirez

mardi soir. nos pompiers ont été appe-

chez M, Jus-A. Bilodeau, Jème

pour combattre un commenee-
lès
rie,

clarer dans une chambre i couch.r dans

lugqueile passe une cheminée, Lefen i

“pris nifssance dans cette cheminée ét

s'est communique à Le cloison que tait

en llaunmes lorsque les ponspiers ati,

verent, Ces dutniers étcignirent le

feu en utilisant quatre petits extineteurs

; chimiques, Les dominates sont relti-

ventent nnimes.

 

 

  

égulement visité plusieurs des grandes

villes américaines, entr'autres Washine-

ton, New-York, Détron, ete. il

de son vovauce.

Uaof

DE $6,000,000
Québee, US. - Le comité des bills

publics de l'Assemblée législative

adopté hier, un bill pour permettre

äla ville des ‘Trois-Rivières, d'évidues fa

i propriété de ia St- Maurice Lumber Co.

; à S6,000,000, cette Cvaluution des

aussi servir pour fins scolinre-. La vom-

pagnie doit agcundir son établissement

d’ici le mois d’uctobre en y-goutont deux

nouvelles machines pour la fabrici-

tion du papier, L‘évaluation v ient d'être

établie pour une période de vingt ans

a

areTRIOH-
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Pe notre correspond

Chûtes Shawinigan, 3. —- Notre club

local. !e Voitigeur, à remporté vendredi

soir une belle victoire sur le Grand'Mère

senior qu'il à défait par un score dénà lL

A notre avis, des locaux ont joué ve
soir-là une partie vraintent remnarquit-

ble, exempte de rudesvez ls étaient

tous bien en forme Ho ont joué

avec beaucoup d'entraiir et d'ensemble.

Le.jeu a été Lrès rapide durant touteli

partie, Nog gars oot CLÉ ans ecsze à

Pattagque. tenant leurs adversaires sur
te qui-vive, et gear emble déconcerter

quelque peu des visiteurs qui n'ont cer-

Utinement pas fourni Telfort qu'on

aurait pu attendre d'eux.
de la visite do

vendredi, 1e 23 janvier,

avident fait partie nulle c1 vendredi
dernier où touait be détail: nos joueurs

voulaient siege els ont ploimement

réussi, Grenl A Tere avila un Blanchis

Sage Grâce à Ric ardeon qui compta ui

point pour son cheb, à he ha de da pre

tuière période, sur une passe de Lacroix.

Fremblay adoué une belle partie dans

les buts du Voltigeur en fast plu

seurs bete, arrêts, Pat contre, Vogue

n'a pas été aussi effectif que d'habitude

duns les buts du Grund'Mères d'un

autre côté à faut avouer qu'il n'a pers

et

 

Grand More,

los deus clubs

Lors

 

    

 

Hone ful pee change dirt La dernière
période malgie tous des effori

tes Joueurs des deux

“que rent

club

 

 

J.2 Dauray, À partir du ler janvier 1925,

 Er

UNIONDES EGLISES
Shesy

2s - Le

 

Taronté. cablesau sui-

question dé l'Union des églises, d'après

1:s rapports reçus jusqu'ici
Colombie-Britanniqué 40: contre 13,-

Albert: G3; contre IT.

 

Saskatchewan 337: contre 11,
Ontario 207; contre 200.
Cuchee 54; contre 24,
Nativelle-Eensse 70; contre 30,
Hes-du-Prince-lédouard. 16; contre :

‘Total: 88%; contre 292.
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A VENDRE. —1 bâtisse,
tion moderne,Jogements.

Lavioteute.

1 bâtisse

très

St-Philippe. s'adresser

nard. 12 s-Picrre,

8 tou

de belle apparence et ey

it Arthur Spe.

‘Trois-fivières,

 

A VENDRE:--Terrain sur le rue

Dnplezsis-Bochard, près de la rue Se

Maurice, de S50 pieds de front par 91
pied: de-profondeur, 1460 Un6 satsan
privee réparée neuf à l'intérieur,
[Dépendances it l'arrière. hangar, ya-

rave, ceurie et ponlailler.

S'adresser à Victor Abran,- notaire,

 

 

 

 

toujours reçu de <es co-quipiers tout |" ) ee Tyre
l'appui néces-tire. Lacroix à été dpe[UF Se Benavid ure, l'rois-Rivières.
près le seul des visiteurs à jouer une M,et J. fey.

partie quelque peu effective, les auirest CHAMBRE A LOUER—121 St

ont été désemparés par le attiéies François-Navier, sans pension, pour

répéléts des docaux qui dès Li première} mncssieurs. S'adresser au No 124 rue

période complaient deux points contelgr-Françcois-Xavier,
Grand'Mère un. 4.5.10

Dés le début de la <cconde période,

Gillet Mébert portaient te score db 1°

pour le Vaoltineur of quelques minutet A448 5

après Chamaillerd, spre- une belle een

descente individuèlle, lançait Ly rand fle l'assemblée armueile des membres

droit dans [+ but de Ligne Le care dela Cie d'Assarence Mnnnelte contre
Stadt alors de ode) poLe deeans. cole fea du Co. de Nicolet sera tonue à St-

Caviar dans Ta sable publique, merere-

di de 11 février à 101, 7m, pour rén-
‘dre les comptes, étire des directeurs et

 

   

Grand*Mère Voltigeur {autres fins.
Heure nuls Tremblay J.=Fdouard Caron,
Richardson Défense Chuvraillard ' Secrétaire.
Hawes Défen-es Mills].

Lacrois, Centre Laipande |—---
Gooden Able dy Heber: . ,
Houde Me (renier Ratraites Ferméés ali
barrette She Mirhaud &
Villemure " Coil} Gap-de-la-Madeleine
Morrass- Barrette . . io

beaumont ET - Lo Agents d'assurance du 12 au 15 fé-
, lière période vrier: ’

Voltieur  Mitls 2 Ve _. .
Ole ut Mil ; “0 Corps de métiers et ouvriers du 28
Voltigenr —Chamaitlare JOCO fév. us 3 mars
Grund'Mère — Richard coi ; EE a +Larunc Me Fene don 6.00 Cultivateurs mariés du 6 au 9 mars,

4 gti “eme pértode Cultivateurs non-mariés du 24 auVoltiseur —(ilt … 159 pam mars Kk
Voitiveur - Hébert wis] irs. “tavol Ch : Mac pue Le nombre de chambres étant li-
often ga FU mité, l'on voudra bién s'inscrire sans

Pas di 3ème période - retard en sadressant au R, J=-D. Dal-
us de point RE pi. O. MLL. directeur diocésain des
Ar tre: Gariepy Chronométreur:

retraites fermees, Cap-de-li- Madeleine,
j Qué. Tel: San, Punition: Voltigeur: Lamirande. mi. j.1,0.
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Fars Tet à fevrisy prochains.ser
tenun a Lewiston, Brat du Muiné,

 

 

In convention annuelle des raquet-:

Leurs canadiens. Ce sérh la première

fois que nos elubs de raquaite tra-:
Verseront la frontière américaine nt
l’on sa propose de célébrer. cet. évé-i

nement intornational de facon nou.
bHable.

M. le

Etatdu
venue aux visiteurs et toute t
ile Lowiston' yg ‘mploiern à leur-ren-
dre ugrréable leur séjour nus

y. Unis, Les’ | ewistontenk
leurs mairous

wociétés Jorvnles s'aceuperdnt
bien-dtve Ale Jours Très

souverneur Brewslier,

  

S canadiens.
Le programme ste: con ussnieuls

Spl pas ÉLÉ négiicé, En vrai cine
naval atrend les vietes
vanadiens a Lewiston.
promenude “ann fhanbenns, bal: de
da --rainedu ensnescak  banguei,
courses jens aiiers, Lewiston,

Ly aura

  
nt

ville frunco mé lcaime veut créer cine

 

de,

Maîne, souhaiters la bien-:
a ville:

lé
ouvriront

aux raquetteurs ét les"

du;

dis banne anpression 61 V ceussiri
lear ctiene négligerien pour faire
Un succès «es fêtes qu'elle prépare.

; ‘De son côté le chemin de fer
national du Canada, qui transpor-
ters 12s raquetteurs à la- convention,
tt pris ses mesnres pour que le voya-}
| ge “s'effectue dans les” tneilleures :

: "conditions possibles. Qu'ils partent
dr Montréal, Quéhee on d'ailleurs,
les voyageurs ou route pour. Le-
wiston sont assirés de voyager con-

«fortäblement et gniomest,
Le populaire président de t Union

ranadienne des taquetteurs, M, U.-
K; Paquetts, sers à ln tâle des gals
hirans qui envaliron: Lowiston le!
mois prochain. Avee Jui sevont les
véprésentante de tous: Ing cuba de
raquelte vin lg Provines di Québec
eide Plat d'Ontarlo. Actuellement
rhage ehest à reèruter des ve-
Presantanta parmi ses membros atin! mye fn délégation’ fun bonne ?j-!
sure cli-bag ot’ pro: ns Améri-  SEUIL uonwa cuna-“que de.

 

‘ien~-francais ronjours
florissant, Le

Cette convention, unique en Bon
genre, suscite un. grand (ntérét-au
‘Canada et aux Etats-Unis,’ Leradio
‘l’a-même antoncée un pen partout
Fin effet le chemin de fer national
du Grnadn; n'mis son poste: CNRM
& 1a disposition de union cuna-
dionne des raquetteurs qui a éradié
un concert arrangé”sous’ fornia’"de
narade dèraqtetteurs‘et’ corntioné.
de chansons da: clubs, : d'atrs ‘cana“
diens, de sonnerles da cloiron
réci£ation et d'uno intéressante can
serio par M. ‘Louis-PhilippeGsgnà
secrétaire din * ‘Montaignard”'dà
wiston at l'in dos organisateurs ‘ges
grandés ‘fêtes qui aurontHew lon.
7 et 8 février prochains. a

Les (uskrations évoquentue.
ques-una des apoctacles dong Lewle:
ton wera le théâtre le ‘mois pi
chain. En haut, In bascule, &“gan*
cle, une reine de raquetteurs-et”,ù
droite: us défilé de clubs costume

car

      

   
   

   
  

  
  

    
     

      

          

vant indique le résultat du vote sur la ÿ Ki

bonne condition, À logements, rue
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comme dureste,

s‘autendaient de

délégués nous ont m

de la délégation,

, ont eu des attitudes et des paroles décevantes.

re la population des deux provinces, il y avail autre

de parler de protection de nos bois et de nos pou-

La mésentente qui existe ne provient pas de ce côlé.

Quand onpart d'Ontario avec, sur la conscience, une mesure spolia-

l'enseignement rationet du français, un Règlement XVII, on

les gens à qui nous allons déclarer notre ami-
lemander de radier d'abord cet clément

bonne enténte ent:

chose à faire que

voirs d'eaut.

trice de 1
doit s'attendre à ve que

é, vont nous eu parler, et nous €

corde, comme on doit étre disposé

cause de mésentente disparaisse.
qui a été dit au cours

nous voyons que, à une seule exception près, les
tu nulle part le reproche mérité, et exprimé dans des

proche très digne et très
à Montréal, et par le Chanoine Chartier

C
R
N
,

S
C
R
E

de ‘dis
que telle ©

mons tout ce

comme À Montréal.

invités n'ont ent end h

termes clairs ct nets. Ce re

être Fait, non à Québec, mais

5 à la hauteur de la tâche.

A Québec des allusions plus ou moins

scolaire en Ontztrio.

T
A

a
s

I
L
E

O
N qui a ét

persécution«

chereau, qui d'ordinaire n'a p

vant le premier ministre Ferguson, #

s des journaux genre‘ublices dan
? dénoncer simplement le Règlement XVI.à propos
ministre €

cubrations des journaux sec

professeurs
teur n'avar
muet

Fergusoi
rer que la remédiation qui s'impose
nous paraît assez Hlusoire de parles de bonne entente, puisque celui qui

détient actucllement le pouvoir de l'assurer. se dérobe, ou agit ostensi-

blement comme si nous n'avions aucun sujet de nous plaindre de sa‘ à Quépec.

politique perséeutrice de la langue de l'une des races maîtresses de ce

pays.7.
a
a

Fe
)

R
E
S
T
O
S

leur dire.
dans la prudente ville de Quebec.

Montréal, mais 1e dernier, où à peu près, des quatorze

vaient porter la parole devant les délégués. En sorte que, lorsque

Belcourt fut invité à parler, le premier ministre Ferguson, l'i rehviqus

Mer Me Neil, et le licutenant-gouverncur Cockshutt venaient précist- [bee dit d'abord tout le plaisir que lu

ment de quitter la s

c'est que, à

bonne entente.

jerité oppressive.

scolaire d'Ontario.

droits égaux el
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Cette Tournée de
Bonne Entente

 

Somme toute,

AMerinage de Bonne Entente.

de

de français.

ce sujet.

C'est

Disons que

précises ont été faites aux gens d ‘Ontario parles orateurs de

Undétail cependant montre que lù, comme à Québec,lc souc

sateurs de la réception d'amitié était de ne pas trop déplaire #it nos

mables hôtes. À notre sens, cet article du programme

nous n’aimons pas la tournure prise par ce.dernier
Nos hôtes d'Ontario ont été charmants,

des gens qui sont bien reçus, et qui sont reçus comme ils

l'être.Reconnaissons cependant que, siquelques-uns des

anifesté une cordiale sympathie, par contre, les ‘chefs

les hautes personnalités dont nous attendions beau-

Nous regrettonstouLefois que M. Tas-
as l'habitude de se gêner, s'en soit tenu de-

te l'Education Ferguson était à prévoir.

taires, prétendant qu'il n'avail sur CUX aucun de 400 convives, quelques discours fu-

contrôle; il a étalé en plus ce quecela lui coûtait pourformerde prétendus!jrent prononcés, notamment, par l'ho-

Aucune allusion directe au Règlement spolia-‘

t été faite à Québec, le premier ministre Ferguson est resté,

Pourcimenter la

aussi à donner des gages pour
Par malheur, si nous résu-

s des nombreux banquets à Québce

atégorique devait

directes ont été faites à la

relever “quelques altaques stupides:
La Sentinelle’, quand il cut été plus

La réponse du

spéciaux

ces délégués se sont rendus su parle- Il a désavoué les élu-

à Montréal que le reproche devait lui être fait, et fait de

manière à ce qu'il comprenne combien l'injustice nous tenait au cœur.

11 est inutile d'ajouter que même en face de cette mise en demeure M,

n n'a pas juge à propos ni de justifier la mesure inique, ni d'assu-
aurait lieu jamais. Après cela, ili

 

Montréal. |
i desorgani- :

ai-|
êté

NOUS
LES
VER

SURMONTERONS
FFICULTES EN

FAISANT FACE

 

Donnons

entente

nion

aux réunions ac bonne

le cachet d'une réu-
‘affaire

L'HON. M. TASCHEREAUDIT

Québee, 28 Les délégues outa-

riens de la Bonne Entente se souvien-

dront sans doute longtemps de la cor-

diale et chaleureuse réception dont ils

out été l'objet aujourd'hui, dans la

vicitle capitale, de la part de la popu-

lation de Québec autant que de celle

des personnages les plus en vue de ta

vicille capitale el du pays tout entier,
Après être” débarqués des trains

qui les ont 1ransportés ici,

HR! où sont été les hôtes du Lieu-

ienani-gonverneur,  l'hon.  Nancisse

Pérodeau, of du gouvernement pro-

vincial à un déjeûner d'honneur. À

l'issue de ce déjeûner qui réunit près

norable M. Cockshuti, lieutenant-

gouverneur de J« province d'Ontario:

l'honorable Narcisse Pérodeau, lieu-

tunant-gouverneur de la province de

Québec, qui présidait le banquet;

Mgr MeNeil, archevêque de Toronto:

‘l'évêque Williams, de Québeez l’hone-
rable L. A. Tasehereau, premier ani-

nistre d> la province de Québee, el

M, Arther tauvé, chef de l'opposition,

La plus grande gaieté régnait par

(Mi les conv.ves qui accuvillirent tous

des allusions plus directes et des revendications plus Jes orateurs par des chants et des ne-

clamations. Les vicilles chansons ca-

nadiennes ne furent pax oubliées, el

nous devons faire remarquer, à notre

exagéré. | ar:inde joie. que nos gimables voisins

Exagéré particulièrement dans le ens du sénateur Belcourt, le vaillant eurent ta délicate’ pensée de les en-

président, de l'Association d'Education en Ontario. Onétait sûr que le tonner Is premiers, '

champion des droits scolaires en Ontario parlerait de manière a Cre

compris, et dirait aux auteurs
Or le sénateur Belcourt n'était pas

de la loi persécutriee ce qu'il fallait} par

sur la liste des orateurs!
Il était sur'la liste des orateurs ài

sonnages qui a

 

alle du banquet.

Sans insister pius qu'il ne faut sur ce dclail, nous croyons v voir’ In biénvenur

une des causes qui rendront parfaitement inutiles ces pèlerin:ges de”nenr de FOntarhe et à +.

bonne entente, et ces profussions d’épanchements faits à l'écart de toutes

revendications d'élémentaire justice. C'est pour avoir pensé autrement:! Qe temps Wei il avait formé le pro-

que M. le Chanoine Chartier a tenu devant la délégation ontarienne da

seule conduite ci :1 prononcé le vrai discours qui s'inposaient.

Le très digne représentant de l'archevèque de Montréal leur dit ;

que s’ils désirent l'unité canadienne
cette unité

pas quelque part, el il trouve- que

tvidemment.

et ia bonne entente entre les races,|
et cette bonne entente n'existent;
lcs délégués font bien de venir;

Le premier disgourr fut prononcé
I . « -

l'hoxovable  Nüréisse  Pérodedn,

dans les termes suivants:

L'HON. M. N. PERODEAU

Le Heutenant-rouverneur de «Qué-

qu'il a de souhaiter
Hieutenant-gouver-

= distineués

Ib dit gue depuis quel

cause le privileee

ame

CoMmpiucnons

det de suivre le projet de lhon, M.

Cock butt et d'inviter quelque: ci

tovens | représentatifs de la provinee
d'Ontario à visiter leurs frères de Ja

province de Québec. I y a deux ans

plusieurs des nôtres étaüent les hôtes

s'inspirer dans Qube:« des moyens qui assurent cette unité et cea | on la province d'Ontario et ils onl

C'est parce qu'il n'y
que la paix a la justice régnent entre les races dansQuébec.

parce que la minorité dans la province voisine n'est pas satisfaite du
système d'éducation qu'il existe un juste mécontentementcontre la ma-

Le chanoine Chartier se demande quel serait |’effet
d'un règlement XVIIpassé par la majorité catholique française du Qué-
bec, interdisant ic l’enseignementde langlais dans la même proportion

quele fait le réglement spoliateur de la province voisine.
Il n’y avait pas moyen de dénoncer d'une manière plus forte et plus

frappante Vodicux des mesures oppressives- passées par la législation

Dans un court parallèle M. le chanoine Chartier
met en regard quatre articles du Règlement XVII d'Ontario passé en
1913 et quatre articles ce notre droit scolaire du Québec,
de justice et de respect des minorités qui ressort de notre loi scolaire, lait «
un contraste luniineux et accusateuravec lesmesures oppressives en
Ontario. Nous sommesfiers de voir dire aux gens d’Ontario,
rageux et fier chanoine que:—-"Un sentiment naturel à Loutes
chevaleresques nous a empêché d'adopter unc telle mesure (Règlement
XVII) et nous a averti que ce serait agir contrairement à la justce, a
l'humanité et aux droits contitutionnels et surtout à la pédagogie.”

Nous sommes heureux aussi que les visiteurs de bonné entente aient

eu l'opportunité de voir que notre esprit de justice dans Québec a pu
réaliser le vœu de sir John Macdonald’ et que: “la minorité dans chaque
province devra s'ancrer dans la justice et la ggénérosité de la majorité".

A ces alfamés de rapports cordiaux entre les râces nous nous ré-
jouissons que le chanoine Chartier ait pu dire que:—“la bonne entente
dont nous nous énorgueillissons dans chaque province démontre que la
minorité anglaise de Québec avait raison quandelle s’est confiée à la
justice de notre majorité; car avec nous la protection des minorités
n’est pas une question de générosité mais de purejustice humaine et d'é-
quité. Elle explique aussi comment cette province de Québec est de-
venue la terre d'élection de Lous ceux qui cherchentla vraie liberté, les

la bonne entente.”
sul Quant le voyage des gens d’Oritario ne devrait avoir eu d'autre ré-
lat que de leur faire entendre au moins une fois cette virile-et.très

digne protestation, les frais du coûteux pèlerinage ne seraient pas tout
À fait perdus.

“Que l'on me permette de dire, affirme-t-il, que .nous
ne sommes pas du tout surpris car nous remarquons que de tous les en-
droits au Canada, en dehors de Québec, oùles diverses races se rencon-

trent, les plaintes nous arrivent des minorités.
endroit dans Québec on se plait à louer unanimement la conduite de

la majorité envers la minorité.”
an aucun motif de difficulté dans l'éducation

Tandis que de chaque

C'est aussi

Le sentiment

par le cou-
es nations

* JosenihBarnard.
 

LES DELEGUESDE.
LA BONNE ENTEN-

TE A QUEBEC]
artere

qn Sil:ation de Montéal, qui doit
ave a direction du maire Duquette, ‘

Mpagnet les visiteurs de ta Bonne

suinsi que ln déléga-

un groupe de délégués

Entente A Quihee,
tion d' Ottawa or,

; ; : :

d'Ontario, se rendront à Quéhec par voie
du Pacifique ‘Canadien, nous dit-on au
bureau-chef decette compatnie:Lemaire
partira parle train de 5 heurei, mardi,
et les délégués d'Ottawa prendront le
train de nuit. Le, maire Duquette ct leg

z2ns d'Ôttawa comptént revenir AMonl-

Canadien.
Tout unprogramme de sports d’ hiver|

fut exécuté par le club du Chateau

Téal ce soir, par un train du Pacifique |.

    Frontenac. A Montréal unlunch dhonz

nardé le meilleur souvenir de leur visite

avec une légitime fierté,

continue l'hon, Pérodeau, que je me

fais l'interprète de la province de

Québec en souhaitant li plus cordiale

bienvenu à nos holes, Puissent ces

quelques heures fortifier les liens de

bonne entente et de bonne amitié en-

tre nos deux provinces. Nolre pays ne

saurait que récolter de bons fruit-

des semences jeiées. La présence de

membres de l'autorité religieuse d'On-

tario et de Quéhec est une grande

marque de sympathie et, qui témoigne

hautement de l'importance du mou-

vement. '

C'est done

:L'HON. M. COCKSHUTT

L'orateur suivant fut honorable

A. Cockshutt, Hentenant-gouverneur
de la’ province d'Ontario, M. Coek-
shutt, après avoir remercié les ci-

toyens de Québec pour Lx cordiale ré-
ception dont lui et ses compatriotes

de l'Ontario ont été l’objet depuis leur

arrivée ici, dit tout le plaisir qu’il a

dv parler de lx bonne entente qui doit

exister entre les citoyens de Québec

et ceux de "Ontario. I veut parler
aux nôtres comme à des frères, Il

n'est pas étonnant qu'une jeune pro-

vince visite soirainée, celle de Québec,
N'est-ce ‘pas d'ailleurs à Quêber que

nous trouvons les véritables sources

de l’histoire canadienne?? Après avoir

rappelé les ciconstances ‘qui permi-

rent. aux citoyens, des deux. provinces

de se rencontrer ct de discuter en-

“semble de, -1éuirs” ‘intérêts “respectifs;

l'honorable M. Cockshutt déclare
qu’il n’est aucune rairon pour la

Grande-Bretagne pour refuser de trai-

ter d'une façon amicale avec les des-

cendanis dé la France dans notre pays.

L'honorable M. Cockshutl* dit en-
suite que les deux provinces voisines

doivent, êlie unies dans tous les do-

maihes de Jeur:administration respec-

tive, «1 qu‘ellesdoivent baser- leur 16-

gislalon sur une coopération plus en-

tière et plus intime. Ces paroles fu-  eurleursera.offertie 30àl'hôtel Viger.|
i: ' Bh

 

rent, longueet. applaudies, comme   
yiintérêts. ‘communs:

à son tour ceux -qui ont voulu rece-

voir aussi dignement la délégation de

l'Ontario, “On entend parler souvent,

dit-il, de friction et de conflits entre
les deux races, les Irlandais et les
Français. IP m'est arrivé souvent d'as-

si ter à leur assemblées publiques dans
plusieurs villes ontariennes, et jo

dois dire que souvent j'ai Été témoin

d'applaudissements prolongés à l'a
dresse des Canadiens français.

Après fout, Messieurs” conclut Sa
Grandeur, “la religion Catholique est

un lien de sympathie entre les races

ét un moven d'unité. H vaut hien la

peine de soutenir et de renforcer ce

lien pour arriver à la coopérations

Depuis quelques années déjà il y a

une propagande de communiste orgi-
nisée parmi les nouveans canadiens.
H y a des douzuines d'écoles pour ins-
truire les enfants dans lp communis-

me. Hy a tieu de : oire que une par-

tie de l'argent qui soutient cette pro-
pagande vienl de ln Russie. En tout

cas, à cause de cette propagande com-
mutiiste, au bout de dix à vingt ns, le

Canada se trouver: en face de pro-

blèmes assez sérieux, peut être mont

çant et cerfainement coûteux, ct alors

tout le pays pourra nous faire ce re-

proche que Lt majorité de ces commu-

nistes canadiens étaient des- çatholi-

ques en arrivant au Canada. Pourquoi
perdent-ils la foi? 11 y a plus d'une

raison, mais parmi les causes princi-

piles il y a celle-ci qu'entre les Trlan-

dais et les Français du Canada il n'y

pas cette charité de coopération qui

serait enpable de sauvegarder la foi

des immigrants.”

L'HON. L. A. TASCHEREAU

Mes premiers mois serontexpres:

sion d'une cordiale bienvenité ü nos

visiteurs el hons- voisins de la pro-

Vince-sœur, Si Québec à revélu. pour
cette accusion son manteau Dlane et

tout ta spindeur de ses atours d'hi-

ver, c'est que, semblable ic une fem-
me, elle imagine avoir choisi les plus

jolis. Mais je puis vous assurer que

sous ce vélement bal un cour rem-
pli d'un sentiment de bonne et ha

feureuse amitié, Ceux d'entre nous

qui, il y a deux ans, ont eu le privité-

ge d'Utre les missionnaire de la *“Bon-

ne Entente”, RO Vinvitation hospi-
talière du Heutenant-gouverneur de

l'Ontario, se rappellent encore la

grande réception qui leur fut faite, le

très agréable échange de vues qui
l'accompagna et l'espoir formulé par

tous qu’une meilleure entente entre
les citoyens des deux provinces en

serait le résultat, Deux années se

sont écoutées depuis. Les vœux quel

nous formions sont-ils réalisés ? Quel

Message. nous apportez--vous de votre
grande province?” Nous avons con-

fiance que c’est un message d'amitié,

de bon vouloir et de véritahle cana.

dianisme. 4 7
Autrement, prenez garde, Québec

est le berecau de la civilisation sur ce

continent, la mère de toutes les autres
cités enadiennes, elle a vécu les jours

de paix et de guerre, un héros repose

ensevéli sous chaque pied de son sol

et les gros canons, qui veillent silen-

ciensement sur les approches de sa
fière citadelle, sont dirigés Vers vous,
Mais, qui seraient les €anonniers ?

Quelques- personnes ont exprimé

des-doutes sur les résultats pratiques

dé ces réunions de la Bonne Entente,

Certes, on trouvera partout des Tho-
mas incrédules mais je reste convain-
cu qu’il en sortira beaucoup de bien
si seulement nous le voulons avec sin-

   

 

cérité, en pratique plus encore qu’en
théorie. H serait oiseux de nier qu'il
existe des divergences d'opinions ct de

point de vue entre nos deux pro-
vinces. Quelques-unes sont anciennes

et semblent parfois acquérir un re-
gain de jeunesse. D'autres sont mor-
tes et enterréC8.

Mais c'est en faisant. face ouverte-
ment et.dans un large esprit à toutes

ces difficultés que nous pourrons ré-
ussir à les surmonte. Notre pré-
sence à Toronto, il.y a. deux ans, vo-
tre présence à Québee dujourd hui, { i
notre devise commune “La Bonne En-
tente”, font voir très clairement que
certains hommes dans les deux.“pro-
vinces sentent, quelque part, d’exis-|
‘lence d'un mal.et quesous certains rap-|

ports, il-manque-encore quelques cho-|

ses à l'unité canadienne. "11. yaun
point, je crois, sur. lequel tous “tome|
beront d‘accord dans les temps diffe |

ciles qué nous traversons: Ontario el
Québec doivent s‘unir dans leurs’ inté-
réts | mutuels, Nous’ sommes les’ deux|v
grandes: provinces dui.

sommes oisins,     

 

 Can da;Nous
:mäînts

meme pied cn.matière‘de, politique.

Quiconque suit- réfiééhir admettra
que nos plus graves problèmes,

transport” les mines et pêcheries, l’in-

dustric forestière, la protection de la

développement. de notre énergie” hy-

droélectrique, les droits de sucres-
sion, sont communs aux deux pros

vinees et devraient dansyla plupart

des cas, être résolus de la même fa-

çon! Comment. pouvons-nous nous ap-
procher les uns des autres, dans cet
État d'esprit amical que requiert la

solution pacifique de ces problèmes,

s'il existe un manque de confance .en-

tre nous et si je veux être très franco

ä ce sujet, le bon esprit qui nous ani-

me aujourd'huin’atteint pas certii-

nes classes de nos populations respec-

tives ef n'est point partagé par elles.

LE CACHET D'UNE REUNION
D'AFFAIRE Pa

“Rome Entente”
né doit pas être seulement uné fêle
d'amitié, donnons-lui aussi le cachet
d'une réunion d'affaire, où les inté-

rèts suprèmes des deux provinces se.

Une réunion de

vont discutés. Nous devons façonner

l’opinion publique, le goûvernement

suivra. Je suis sûr qu ‘Ontar10 et Qué-

bec, sis s'unissent et concourent

vers leur fin comimune, exercceront une
influence prépondérante danz no-
tre Dominions, Eu cette influence ne

sera adverse à aueune autre section

du pays nus au contraire, elle sera

utile à l'ensemble de la communauté,
puisque la population, la richesse et
les intérêls çanadions les plus consi-

 

Hous, une entente plus étroite, que. de-

vois-nous faire? Je crois que le pre-

mier élément d’une bonne entente

entré nos provinces est que tout cana-
dien, quelles que soient: sa race, croy-

ance ou religion, deveait pouvoir con-

sudérer le Camada dans. son entier

conune son pays, el se sentir chez lui

s'en suit que partout où ce Canadien

des droits égaux ainsi qu’une pleine
mesure de justice el de liberté.

canadien, dans quelque province qu'il

habité ne devrait. souffrir comme

son qu'il n'appartient pas à la majo-

rite. Nulle partie du Canada, aucune

ville où cité ne, devraient être placte

de tel endroit particulier ou Jes opi-

nions sur certains sujets de rrice ow

de religion ne sont pas celles de la

majorite,
Je sais très-bien que la grande nue

jorité de nos citoyens n'entretiennent

point ces

dliennes,

tiennent

Lestres éléments de césaccord. ex-

Les esprits sobres ol

sanadien-
trent partout.

les constructeurs de l'unité

leur œuvre néfaste, Pourquoi” leur
laisseratit-on le champ libre? Je crois

ment en leur répondant: du tac

tac leur malheureuse propagande
prendrait bientôt fin." . _

Laissez-moi vous soumettré deux
exemples qui- en appelleront à votre

ne mentionnerai auéun nom métis
quelques-uns. d'entre; vous se, rappel:

leront peul-tlre los. circonstances qux-

querles je fais allusion. n y.a quelques

semaines, un gentleman occupant pue
position élevéedans la hiérarchie de son
église prononça un discours devant un}
auditaire deToronto. Le sujet en était

autrement intéressant. el vous me per-

metirez d'en extraire-cequi suit tel que

rapporté dans: l’un des principaux quo-
tidiens de ‘Foronto. “Pourquoi le Cana-

dien-françaisTeste stationnaire 2; Diri-

fropar les prêtres et. jes: femmes’
cours de son aliocution. 1’orateur a ‘dit

“Les. .Canadiens-français. sont > doués

de. qualités susceptibles

une nation vraimentgrande.ree

 

  

  

 

le

richesse de nos bois contre l'incendie

où autres ennemis, la protcetion et-le

dérables sont centralisés ici, Avec vet| vous vous demanderez peut-être. quel

objet en vue et pour favoriser entre {effet peut avoir un 1el discours, l'opi-

quand une université estime qu'il n'ést

d'une déchéance pour la simple ris cits de unite canadienne,

Quelques-uns, cependant, sy !

  

prêtres et se> sont. pliés. de façon absô- :

le leurs ‘épouses,les: 1¥ SL |

connais pas de moillour‘etifsdans au
cun pays.

Dans fe compte rendu db dette ré-

union, J'ai été plutôt surpris fire

qu'un haut oflicier municipal” i$

adressé des remurciements à l’a i
pour sa supgestive hopahgue. Ne pont

sez-vous pas que l'unité canadienne eût
Êté mieux servie si lea sujuts de In céfa-
férence efit ¢¢ tout autre,ou:si ued à
qu’un s’étail levé pour.protester‘contre

une telle injure à l'adresse: -de Ia

femme anadienne. Il n'est. peut-être

pas encore trop tard auou dhii.

L'autre incident auquel j'untends

référer est de date trot récente. Ces
semaines dernières, un débat s'aninons

cuit dans l'une de nos principales ye

  

versités, Le sujet controverse ét

celui-ci: ‘Los Caunadiens-Français
sotit-its une menace pour l'unité cana-

dicnne”, Je ne crois pas quele çheix dy
ce sijet- fut heureux. Certes, je suis
certain-que l'objet des promoteurs du

débat était de démontrer que nous ne
sommes pas du tout une. menace, nifis
simplement de bons canadiens somme
vous Lous, Je connais trop bien

l'Université pour penser autrement.

J'ignore la nature du jugement qui
fut soumis à l'appui et l'encontre de la
thèse de lu part de eu“qui partici

pèrent au débat. Je réfère n'en être

jeunes hommes de l'Université, .exer-
çant à ce propos les fonctions de ju-
fes, ont répondu à Ja question dans

l'affirmative. La majorié, cependant,

“aineu que tous les étudiants de l’Uni-

versité sont: bien disposés envers nous, [r

Mais après une minute de réflextion

nion publique dansles milieuxiéloignés,,

pas inopportun de  l'entrepeendre,

sidérer mesparoles comme ur repro-

che. Je désire simplement que la Bone,
ne, Entente, soit une organisation pra-
tique. susceptible de conduire à des

partout où it veut aller s'établir. M}réstdlats positifs, Je sugnère que Los
tant gue nous sommes, si nous voulons

 

Ligue nous lever, immédiatement pour
le. dénoncer et tous fairt Ainsi les avo.

Je crois

que ces allaques dirigées par les uns

contre les autres nedevraient dgenion.|

couragées ni soutenues

 

a

MOUVEMENT SKPARATISTE

Dernièrement,

mais parlant au nom de Québee, je,
trémistes ne sont Gas confinés à Une] puis dite quel'idée de l'annexion aux| toyeas ‘de:
seule province, mais ils se rencon;| Jetnts-Unis où d'une séparation.d'avéc tario; ë

la Grande-Bretagne n'ajasmais tg aun usgicy ; :
Lu ‘soufc|bleme oilneNiitie

ne devraient se faire un point d'hon- separation vers laquelle nous aspire hs, arrivee à la meilleure

neur de décourager les extrémistes 4! est celle qui doit nous débarrasser des| ble.SL"honorable | N

de croiser le fer avec eux-en quelque préjugés el des petites hainesde’race, augdiy dévéloppeinont;‘deal

endroit oli ils tentent de poursuivre|p seule anpesion. qui ‘nous ‘intérèsse naturelles-d'Ontarid;‘ciHi declare que
‘amitié et du bonvouloir son gouvernement. 5‘oforcera:“d'enfvé

éloignée de nos esprits.

ést-celle de*l
de nos provinces-sœurs.,

que si on “les. arrètaitimmédiate; Bflc ne puis Lerminer mes remarques bec:“afi ‘quelus ‘gra
au sans exprimæ nos vincères remercic- desdeus

ments à Son Honneur le Lieutenant-
Gouverneur de l'Ontatio, au premier

ministre et à scs collègues, à leurs

Scigheuries les évêques, ainsi qu“aux,

autres ‘dignitaires ‘ecclésiastiques au
» ‘. i

esprit de justice et de “fair play”. Je} civiles qui sont venus ici pour siccom-Leexposition’ausura-tenue ans |
plir une “bonne et: patriotique

sion. Nous apprécions le

au milieu de nous mieux,
saurais l'exprimer. J:espèro

que Jeur voyage portora_:d
et que la cité de Québèe!qui a inbumé
dans une fosse ‘commune’ les soldat,

de Wolfe et de Montcalm, et aves
cus toutes’ les divergences:-du passé,

‘sera un fcteur essentiel :“dans Ja th-

 
qui

 

canadienne.”

 

‘ Après:les’remerciement
ayoir souhaité la’ bienvenue 

Fadi; .
rable esprit oni anime les chek de.

api iSR
Le peemicr ministre deja province

d'Ontario fut lofgu@nent. acolamé:
‘quand il se leva.-pour,répondresàj
sqxé de su province. Après.quelques

pas informé, Mais je sais que dix-huit remarques spirituellos sur Je ‘séjoür

 

    

 

provinces du

n'a posat entrevu de péril. Je suis con-| mieux connaître’ et travailler dans un

commun accord à la.props :

(

€

350. clit- ile pour vousdémontre .

cetle asserfton est absolument.faus- -
Veuillez bien, je vous: prie, ne pas con- se”. a

palhie,

grande admiration ‘ et- nous.-césirons
de tout cœur

progresser toujours...

eisuile que lorsqu'il fuAminis
aurait. résidence, il pourrait réclamer conformer notre.conduite à l'esprit ec fl

aux sentiments qui nous animent, n MIS, va
Nul devons, lorsqu'un de nos voisins EAC ri

tres
‘

qu'il: serait| svg
sur la liste noire. du commerce ou dé] bon de des traiter de tkt même fagon que pau
l'industrie. ni leurs: produits ignotés ces rumeurs qui circulent encote def les d'Ontario: Déprais dis
ou ostracisés parce qu’ils péovienient temps à autre, concernant l'existence] vernément: ontafdena.

d'un,monvement séparatisie an Cimn- | d’un! demi- mfilion pourporn
da. Coe désJeunes;gens. de ois h

3 ! un important jour-|-
idées étroites et anticand-|n3}.de Londres communiquait à ses [fut dépensée pour, lod

' ecteurs les craintes très graves qu’il Est-ce Là de
Ktissent aller ct lé résultat qu ‘ls ob-| entretenait à ce sujet, Cotte explo-|r

wst des moins satisfaisants. gionji est vrai, à coïncidé, avéc l'é-| clare enfuite *que” le. gouvernerica
lt existe encore, dois-je ajouter, d'au-| elipse qui wu trouble certains esprits Québec étlepeuple do’© Québec

che de promouvoirta ‘paix et limité

 

       

   
  
   
  

  

  
   

 

nous divisons sur: oterrain:
que. Je anqu'il ‘est niéc
que cetle. ontéaye‘cougyzonn St
aide mutuidle dayis la. difense 3
intérêtsroelPagana i nom
de monPrje.ni PreÀ donrici
   

légésletionou autromant,. ‘doit’

d'abord. do ivoissez Jos

    

   

   

   
  

  

  

   
  
     

   

    
  

 

    

     

   
  

   

 

  

   

  

  

  
  

  
  

 

   

   
   
  
    

  
  

   

      
  

  
     
     

 

   
   

  

 

      

    
       

  
  
   

  
    

   

 

   
  
  
  

  

  

 

   
   

            
  

 

   
  
   

    

 

  

 

  
  

     

   

  

     

taise.
Amis avoir dove: Rés.“cœurs: € ;

penséys bien. au-déssus dou.inté êts. -
de parti, pour nou«apertevoi

tre. devoir“envers.dur:. patrie,
7

 

cette «province.dealnôtre:‘’attei on
"beaucoup. ne

a. te

 

Domirion doivent:se

rotre Dominion. Le Le

1'honorable M.

Loin d'avoir pour vous -de l'as Wi
nous avons au contriiresune

que vous ce

Le premier ministre ontarieri

HE colonisation ony Ontario.il, eu

 

de’ ‘se pwrfeotionnor “wviNisairire:
afin de pouvar enscégner;à!
la langue, Srétigaise:dans si

Lin)’“dérnier ‘une”‘so

 

‘ufipatéie pou 3
race? Liwonorable M. Ferguson

rien à éra

 

  

nir- à urié ntenle-avée. celui”‘de:Qué

ploité: va
sible. 11 termina con. dhscours ®
thi coule,da .populi
cc 4

ter   mois, aoi‘prochain;i

fufon..“pronoms
sc 
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(In doux.

..… . 80,70
… $0.60

: . $0.50

80.40

“la

50,25

cee $0.23

:. 80.20

. $0.17

lah

50.26

  

    
     
    
    

       

       
            

 

     

      

  
    

        
  

   

  

  

   
. 80,22
. 50.18
. $0.16

   
    

   

          

         
    

  

   

  

  

  

   

       

      

    

    

   

  
   

 

    
  

  

  

 

     

      

    

  
  
   
  
   
  
   
   
  

   

 

  
  
  

  

   

 

  

    

  

  

   

   

:la 1b Furine i engrais le ‘char, le haril,

1. 50.31 , en sacs

!eslbs |3 .. 50.28 lére . $8.60
Ledeve14 Ihs£. ., 50.24 |2ème.. cc. 0000. . SB.20

des: vivantes Jin Ih Sous-produits du blé, le char,

;#2 ChOiss plus de 9Jhsychiaes . $0.26 la tonne

. 80.23 Son . 836.25
. 8020 Cru rouge .. S36.25
la Ib Gru blanc (Laurenua) . .. 841.25

LL 80.58 Criblures de hlé moutues..... .. S30.00
; . $0.29| Midetings . ... .” .S14.25

; Qual’: passableRes a 0000120. 80.25 Moulées In tonne. au char

Olea |vivantes , lu 1b “Success”. LLL. . SH0.25

Qual:bonne... .. $0.16] “Union” . . .. SA7.28
‘oies battues la tb[|, Grain moulu le sac de 98 fhs

“Qu alle bonne,Lena 50.19 |Blé d'Inde moulu. . 53.05

Qual. moyenne fes Fran. ; 50.16 Rlé d'Inde cassé .. ee. $2.95
“iCanards abattus la Ib| Tourteaux de lin, lu tonre,

hs ual choix vas 10000000 0,$0,28 wu char

in . 80,21 Première qualité. . .. S94,25

br5Canards.‘vivants vés + da 1h CL la ‘l'onne
5 4Qual,: honne… . ? 3 Dréehe Sèche . $32.00

4"“Quai: moyenne. dBlé d'Inde. Ç
bowiBigenns vivants {AN02 jaune (fonds-amé.+.. S146
4 |No3jaune.… a... .... $1.41

Û. Avoine TY char, le mt
RE No2C.W.. .....,....... .'$0.82

No3. _ CLs
Fo douple Nal dalimientation Ce weer cae OTH

manvty80.48 No2.. : 80.72
Ce tb Orge le char, le mt

T 501124 No3C.W, .. ... $1.05
$0395 Not C.W.:.a 2201, Co. $1.03

la 1h Suere, les 100 hs

07 aq firanylé (sue dejute): ca. ST.05
‘Granulé (sac de coton)... *... . 87.15

"Aa «ih |Cassonade No 1... .. … 88.90
a 50.08 Cassonade No2 | - 86.00

CL... SO071£| Melasse le gal.
Cle gal. [Nod {Baril de25gallons) . . 80.85

cui. - 81.60 No1(Baril deRIES . . S0.8)

,... 81,55| No2. . $0.77
Cali Sel le sae]

LL. 8003 Bet fin (sacs de 200 [bs). 81.95

0H . 80.12 |Gros sel {sacs de 140 ths) $1.30

© les 100 tha Sel en picrre sacs de 100Ibs; $1.25
$12.50 1 $13.00 Lard salé le baril de 200 Lbs

iin ; ET à S12,00 Gras de dos LL. 22 110112 $11.00
Ç Agnenux abattug “ta Jp} Gras d'épaule 1... S-41,00

a la’ campagne). Saindoux , la 1h
i j ; $0.23] Tinette de 601bs . S0.10 15

. 80,21 Sceaux de 201bs oo . SO19

No2 sytäiRvr free, . 80.20) Poisson salé la Ih
les 100lbs Morue verte moyenne No 1... SO.1615

> Hudldock fraisi.. ….….... .  S0,08
Saumon. 12022000. S0.10

Truite..... 12. Co S08

vo Maquereau ....…... 80.10
Tabne fballes de 50 }hs)

Grand Rouge . SO:

; a ; {Grand Havane. Co »$0.30

i CL 100 ths ; (ballesde 25 ths)
LL. SAO50 à S11.75 l'etit-canadien. LL . S0,30

} £12.00 Rouge Quesnel. $0.45

$ 8.50 Pétrole | gal.

ù “lex 100 Wis Impérial Roy:alite:
OX 40 1Hs)....… . 1450 | {barils de bois de 12 galls;.. $0.20

J (1404178 1bs). .$12.00| Imperial Royalite:
0,8(17HA228 Ibis}... …. 310.50 {barils d'acier 47 alls).. . $0.20

Pos # “de lait” vivantslak 100 by Gazoline le gal.
-$10.00 81280 Umpézial premier:

"8 8.0048 8.50 (barilsde47 galls; $0.2215
ENPRT Queensce .. . $0.25

; 50.13

us 42 SOIR “ Huile le “gal.
Creo. 80.00 Albre à machine: Tl

. $0.10 tlé havil de 10 galls) .- , $0.52
ivants‘les 100 Ibs

 

de HT)aAS1RS 

. de baril de 10galls) ..

cm
LAR

840
. 52,50

 

50.43 à $0.44
..50.40 à 80,41

   

 

 
vtlavéeA ;80.22 à4 $0.33
‘Non lavée¢ No.2 2036

Non, lavéeNod Lan 5 0.28
2 nu,chin}:laRi

 

 

Egable fendu.. . $6.50
Farine & pain; le char, le baril,

A en sacs

5} Regal. .. §10.00
Flew: dels. . . .. $10.40
Dailey Bread.:8. . $10.20
Citadel Flour $ 9.60

 

Albeo A automobile:
$110

deme A

 

 
  

  
 

5comesommcr -

 

2.point d’oxp.Dew iv ve $10.50

Cie. 89.50

8750)
Foin"de: trifle Lo la. tonne

No'1:(trôfle, ley... .. $10.00
No2...... , .$ 9.00

- Paille: la tone

Bonne... 85,00 à 56.00
Pataies au char 90 IL

Blanches MLV... ........... oo S085
Féves le mt

Nol................ . 83.00

NolZ ............. . 82.65

Pois le mt

Nol. Cece82.50
No?2.. _ … 183.40
Bois de chautfage la corde

eultiver des rutabagas.

 

C2 RURALE
® Moyenne des pris offerts où payés

‘aux cultivateurs,point,de: chargement
ou ‘A“l'entrepôt, le 19 janvier: 1025.

Moyen.

 

 

ONTAR 10
Graines, le ininot---

‘Prètlerouge..…............. 18.00

‘Trèfle atsike............:... 10.48,
Suzerne.......…........... 10.65
“Trèfle d'odeur… .…. 7.20
Mil. ee 4.84

Grains, leminot--- \ ¢

Blt de printemps.... ....... L3d

Blé d'automne... ..... L-42
Avoine RS 0,54
Orge....... ...... 0.79
Seigle 1.17

Pois. 1.32

Fêves... 224. 3.00
‘Maïs. eee ooo L3O
Sarrasin… Ca . 0.83

Foin et paille, In tonne-- -

Mit... 10.50
_ Trèfe.… 9.15
Mêlé. 9.22
Paille de blé. 3.58
Paille d'avoine. cee. DIB

Racines, la tonne-—

Navets.. . .. 8.50

Betteravess fou sragères.. 13.20

Carottos.. 15.00
. "QUEBEC

Graines, le minot—- ;
Trèfle rouge…......, .... 18.00
Mit. AS 5.28

Grains, le minot-
Blé de printemps. 1.46
Avoine....... . 0.52

Orge. 0.81
Pois... . 2.51

Féves. ....... 2.671
Sarrasin 2.2 2222242 0,01

Matis. . . … . 1,52
Foin et paille, la tonne—

Mil... 10.71
Trifle....... 0.21
Mele... 1121210 9.58
Paille d'avoine … . 1.83

Racines, la tonne--

Navets.... . ... 4e 9.50
* Betteraves fourragères. ( 10.75
Curottes… coo 18.00

NOUVEAU-BRUNSWICK

Grains, le minot-—
- Blé de printemps Les Lane ee

Avoine....... ......
Pois.

2.00
0.60
3.35

 

Sara eee eas. 1,00
Paves. . Last ‘ ’ 1.50
Maïs. hee ee 2.60

Foin et paillé, latonne- ’

Mil... 20e 12.00
Trifle .. Ce 11.50,

- Paille d'avoine. :.... ,. ... 10.50
”-Paillé de bé LL00 5.00

0| Racines, la’ tonne - ’
Carottes. 30.00

NOUVELLE-ECOSSE

 

Grains, le minot----

Blé de printemps. : 1.95
Avoine. LL 0.70

Pois. 11° 3.30
Féves. . 4.50
Mais. 2.60
Sarrasin . 1.00

Fain et paille,Ja tonne
Mil, 1.473
JL 1111412 221200 13.00
Mêlé. Lu Le. 8.50
>aille d'avoine… ce 50

Racines, la tonne:

Navéls. .FR 7.00

ILE DU PRINCE-EDOUARD

Grains, le minot-— .

Llé de printemps... . 2.00

Avoine. 0,60!
Sacrasin. _ 0.87

Foin et Paille, ta tonne -

Mit. 12.00
Trifle. . LL La 9.50
Paille d'avoine... 112.2 BA

conditions, il pourrait être bon de i

Les rutabagas viennent en téte
de toutes les racines.— Après avoir.
compilé toutes les indications reeneil: |

lies au cours des essais de variétés de
racines effectués à Cap. Rouge en ces

treize derdières années, nous avons
constaté que les rutabagas (choux de

Siam) produisent plus de livres de ma-
tière sèche par acre que les betteva-
ves- fourragères, les carottes ou les na-

"vets d'automne; ce sont doncles racines

les plus avantageuses à cultiver. |

Les rutabaÿgas à collet violet sont

les mrcilleurs.-—Depuis 1911 la station

expérimentale de Cap Rouge à mis à
l’essai plus de cent varités et ‘espèces
de rutabagas de ilférents types, oval à

colletiviolet, globe àcollet violet, oval
â:collet bronzé, globe àcoller bronzé et

:[oval à collet vert. C'est le rutabagas

“| oval,3À collet violet, qui a Couné le miel-
leu résultat dans un sol sablo-argileux,

umeubli, er d'une fertilité supé-
Àla:mogenne,  ….

ariété recommandées

  

  

  

 

  

  

  

    

tenefieorsaue
¥ icines X Cap Rouge

  
    

 

‘Toque, et ils emploient des inspecteurs

{don lu mission est d'examiner les ru-  
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L'APICULTURE
AUCANADA

|
Son’‘expansion dans toutes les pro-}

vinces canadiennes—Quailté ex-:
ceptionnelle du miel produit |

,o

Parmi les denrées alimentaires que
produit le Canada, le miel et peut être;

celle dont on puisse dire avec le plus!

de raison qu'elle est inépuisable. De

l'Atlantique au Pacifique, les plantes

mellifères poussent àprofusion et sécrè

‘tent chaque: annéeide fortes quantités |

d'un suc (le nectar) que seules les|

abeilles peuvent eveillir et transfo: mer j

Jen miel. Si cles ne sont pas.là pour te:

5 recueillir, il se perd,.et l'on peur dire |

sans exagération que chaque ‘année,|
danstout le Dominion, des millions de
livres de ce suc précieux restent inuti-
liste. Eu raison de I’abondance, des

sources de nectar et par suite des ‘con

ditions favorables qui régnent en été,
le Canada est un pays dé pi éditection|
pour l’aviculteur.

La majeure partie du mic! produit au;
Cunadat est de qualité exceeptionnelle, A

divers endroits il a pris une importance |
considérable dans Palimentation; i est!
de ventefacile et rapporte des prix sa.
tisfaisants. Au “Dairy Show” tenu à;
Londres cette année, le miel canadien

a remporté le premier, le deuxième et!
le troisième prix contre les inicls du

monde entier. C'est la troisième fois,
que le premier prix est adjugé au Ca- 1
nada.

L'apiculture constitue depuis lon|

temps une cecupation rémunératrice!
dans l'Ontario et le Québecet l’on esti-:
me que ces. deux provinces produisent ‘
en moyenne de 15 à 16 millionsde livres!

de mici par année. La Colombie- Bri-
tannique en produit aussi depuis plus- |

sicurs années; ta récolte s’y est élevée aj
177,839 livres en 1922. Cette même an-
née, un rucher de la vallée du Fraser,

« fourni un rendement moyen de plus i
de 300 livres narcolonie, et une colonie ‘

a donné à elle seule plus de G00 livres. |

A la station agronomique A’Agassiz, |

C.-B., 1a moyenne par colonie n-é1é del
099fas194 livres en 1

1023,
et de 182.1 livres en

Lapiculture a pris un développement

remarquable dans les trois provinces)

des Prairies depuis quelques années.|

En trois ans, le Manitoba a porté sa

production de 509,000 à plus de 3,000.-

000 de livres, et catte quantité est sus-

ceptible de s’accroitre encore énor-
mément * dans .vn ‘avenir. .tapproché.

f.a Sask:

que commencer: à entrevoir les pers-

péctives queleuroffre cette industrie

et- le nombre d’apiculteurs augmente

constamment dans ces provinces. Dans
l'Alberta méridionale où la luzerne est

cultivée de_façon;intensive,

«tions sont particulièrement favorables

Station agronomique fédérale, à Leth-
brige, à produit durant les six der-

nières années unc,moyenne, de 111.8

livres. par colonie; en 1923, a,moyenne

a ététde-1S0.9 livres et une:colonie a
fourni à elle seule plus de 172 livres de
miel, L'apiculture n’est encore qu’à ses
débuts dans ces deux provinces et pren-

dra de l'expansion à mesure que la

culture du mélilar se répandra davanta-

ge.
H existe daos les régions septentrio-

nales de la Colambie-Iritannique et
de l'Alberta, de vastes étendues cou-

vertes d'épilohe, une de nos meil-

leures plantes mellifères, Ces régions|

offrent de grandes chances de succès,

aus apiculteurs.

11 y a relativementpeu d'établisse-

ments d'apiculture dansles Provinces

Maritimes. Néanmoins les statisstiques

démontrent qu'onv-dhtieût de bonnes

técoltés de miel.

tion agronomique 'de‘Nappan, NE.
donnéen 1922 une moyenne de 1
livres et eu 1923 ane moyenne de 11-

Jivres par calonic. D'autres rucherz ont

fourni 100 livres ‘et au-delà.

Les plantes mellifères à floraison pré-

voce sont, au Canada:.les saules, les

érubles, le pissenlit eu les arbres frui-
tiers. Daneles-provinces de l'est, ta flo-
‘raison de cet espèces est suivie par celle

du trèfle d'alsike et du trèfle blanc, du
-mélilot, du tilleul et du sarrasin, d'où

provient lu majeure partie du miel ré-
colté au pays. Mans les provinces des

Prairies, les abeilles puisent leur nectar
à diverses sources: mélilot, luzerne, ai- |

teron cles champs et leurs sauvages des:

prairies. En Calombic-Britannique, les
arbres fruitiers, le trèfle et l'épilobe ont
une floraison précoce, tandis ‘que la

verge d'or et l'aster sauvage s’épa-

nouissent en automne.
Les principaux problèmes auxquels‘

doivent faite face les apiculteurs cana-

diens sont l'hivernage. la prévention

des maladies et le cantrôte de l'essaina-
ge. Bien que nos hi vers soient relative-

ment longs et d'o:dinaires rigoureux,
on peut fatire hiverner les abeilles dans

des caves où dans des caisses, pourvu

qu'on prenne tout le soin voulu. Les

gouverniment.de toutes les provinces
canadiennes nat promulgué des lois
pour1x protection du co:vain contre la

 

chers et d'aider au contrôle des mala-
dies des abeitles, parmi lesquelle=. les

| plus: ‘séricuses sont ‘celles qui s'atta-

quêne au. couvair, -
Nous ne sommes Plus à l'époque où ,

Lapiculture se traduisait par
iche‘du plus.fran nombre

ible de” nouvetux”éssaime, et l’es-

naturel ide rapidement ta!

id méthodes nde
sai
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atchewan et l'Alberta-he font!

les condi- |.
1

à l'élevage des abeilles. Le rucher de Ja;

Le rucher de ta sta-

  

 

 

 

   

   

  

 

"Médecin

Dr Henri Lacroix
Spécialiste:

MEDECINE - GENERALE
Maladies des voies génito-

urinaires, maladies dela peau,
maladies vénériennes.

Heures de Consultations
9 à 11,30 hrs a.m, Z à 6 h. pm.
“7à9hrssoir 102 hres po

Té1.1385
Dimanche:

468, St-Matrice,

 

Médecin

Dr J. A. Rousseau

Directeur du Dispensaire
Antivénérien.

Bureau Privé: Consulta
tions: 10 à 11 an. 2 à 4 p.m.
mardi. jeudi, samedi 6 à
8.30 p.m.

Tél. 319 28 rue Royale

 

 

Médecin

Dr Auguste Pannelon
Spécialiste pour maladies

des yeux, des oreilles, du nez
er di ln gorge.

Consultations: 1.30 hre à 4.30
hres tous les après-midi.

Le soir: Lundi. mercredi el
vendredi, de 7 à & et sur ren-
dez- vous.

Tél. Bell

Avenue

526 -
6a, lLavfiaiette

 

 

Médecin

Dr A.-J. Aubin
 

Médecine Interne, Maladies

Chroniques, Diagnostic.

Tél 11435 179, Laviolette

 

 

 

Trains pour Montréal

, 2.50:kit, M, tous les jours,
a.m jours de semaine.

11.46 a.m. jours de semaine.
3.35 p.m. tousles jours.
4.25 p.m. dimanche seulement.
6.45 p.m. tous les jour

 

Trains pour Quéhec

4.05 a.m. tousles jours.
7.10 a.m. jours deSemaine

11.50 a.m. tous
1.05 p.m. jours de semaine.
3.00 p.nr. dimanche seutement.
T.15 p.m, tous lés jours,

 

 
‘
'
!

Trains pour Shawinigan et
i Grand’ Mere

| 6.10 a.m. jours de semaine.
; S-15 2,01, dimanehe sculemens
| 13.00 midi tousles jours.

20 p.m. jours de semaine.
7.50 p.m, tous les jours,

Trains pour Grandes Piles

0.55 a.m. jours de semaine.
S48 pot. tories de semaine,

Pour plus amples. informations s%-
dresser au bureau des hillels, 178, rue
Notre-Dame, téléphone 1038, cas à Ia
gare rue Champilour. téléphone 26.

 

 

Pour Les

Grosses Familles

 
 

 

; L'article Indispensable.

Votre cuisine sera complete le jour
où vous y instollèrez nôtre nouvel
‘évier émaillé. double grandeur. ‘
Venez le voir et demande: nos prix.

Cyrille Labelle. & Cie
10, - Rue Des Forges - 10:

Les Trois-Rivières. 
Se

nomiquezs-tédéralés du Canada a établi
dans tout le pays, par l'intermédiaire

de sa Section d° Apiculture, 21, ruchers
d’expérimentation où des essais 50 Nt

 

   

 

  
 

teurs “canadiens. ’ ,

Médecin

Médecin

  
Docteur Dugré
Médecin-Chirurgien

Consultations: 745"a.
l'étéphone 1526

-- Rue Royale -- 50
Les Trois-Rividres,

50

 

‘Avocat
  

  
| Tél, local

Rés.: rue St-Jean-Baptiste

Honoré Grenier
B. A. LL. L.

Avocat

NICOLET
rue Notre-Dame

  
  

Bureau:    
  

      

  

 

Dr Alexandre Achpise
Chirurgie-générale

Maladies des voies, urinai-
res. Maladies des femmes.
Diplômédela Faculté de Mé- 8
decine de l’aris. licencié du R.
Conseil Médical du Canada 6
et de l'Empire Bricannique.

Consultations:
De 11 à 12, 2,30 à 5, 7 à 8,30
22, rue Des Forges, Tél. 469

 

Notaire   

 

       
  

   
      
      
        
       

  

       

         

    

Casier Postal 554
Féléphone 421

A. LEBRUN
Notaire,

C.C.S.. Cessionnaire du Greffe
P. Désilets.

Argentà prêter, règlement de
succession, examen de titres,

collections, etc.

23, rue Bonaventure,
Trois-Rivières, P. Q.

    

 

Avocats
Tél. 930 Casier Postal 310

Edifice Power, Trois. Rivieres
Jacques Bureau, C.

I"hilippe Ire€. R.
Georges Gouin, M. A.

Bureau, Bigué & Gouin
Avocats

4, Des Forges,
Les Trois-Rivières 

 

 

Avocat

Téléphone 329

Roger Bisson
Avocat

 

142, rue Notre-Dame

Les Trois-Rivières.

 

 

Avocats

Robichon & Métho!
Avocats

 

Bureau:

Erlifice Parque d'Hochelaga, B

 

Trois-Rivières

Avocats
TéléphoneBell 1000.

DUPLESSIS, ‘LANGLOIS &

4, St-Joseph, Trois-Rivières

LAMOTHE

 

  

 

Avocats

 

v
s

 

Avocat

 

| | Téléphone 358w

Lucien Comeau
Avocat .

1484, rue Notre-Dame.

Les Trois-Rivières

Bureau à Louiseville le same.
di, chez M. Ali el Cote,

rue St-Laure nt,

 

Avocat

Tél. 233

Chas Bourgeois’
B. A. LL. M.

Avocat

 

rue 2626, St-Joseph,

 

 

Avocats ;

Martel & Martel
Avocats

P. N. Martel. C. R.,
Paul Marte)

16, Bonaventure Tél. 61 

 

Notaire

Notaires

Notaire

 

retJe

Notaire

Architecte

Architecte

otaire

Téléphone Bell 717

Victor Abran
Notaire

Argent à prêter, assurances,
collection, cte.
34, Bonaventure, |

Les Trois-Rivières

Bureau i La ph-du-Lite,
tous les samedi hidi 3 lundi
midi.   

  

   
  

  
J. A. Trudel, J. E. Guillet

Trudel & Guillet a
r  

   

               

 

  

 

  
  

   

 

     

 

   

   

 

  
  

      

   

     

   
   

 

  
   
  

   

  
  

 

  
  

  

    

Notaires 3
Argent à prêter, Règlements A

de faillites ct de successions. 9
Examens de titres, difficultés =
commerciales. Collection, cle.

G
E
R
E
N

Bureau: 36 rue Alexandre

Tél. Bell 497, Trois-Rividres

s
e

   

P
U
I
S

 

Casier Postal 556 Tél. 235

J.A. Lemire, LL. L.
Notaire

Cessionnaire des greffes des
notaires P. O. Guillét et P.
L. Ffubert. Placements sur
hypothèques ct déhentures.

- Administration générale. .

40, Alexandre, (Coin Hart)
- Les Trois-Rivières

 

Oo

Tét.: 510 Cap: Tél. 884;
Bureau du soir

au Cap de la Madeleine

Donat Chagnon
Notaire

Argent à preter, Syndic Au-
torisé de la loi de faillite,

148a rue Notre-Dame
Les Trois-Rivières   

Téléphone:‘Bureau 1158
Résidence 988-j

J. U. GREGOIRE
.; Not pi €. .

Argent’a prête “Étamehs de
Titres, “Assurances, Col-

lections, ¢te. 7
26a, Des Forges,

.; Les rois-Rivières.
Bureau à St-Mavrire, du Samedi midi

an’ Lindi midi.

   

   

 
 

U.-]. Asselin,
Ernest 1. Denoncourt

Asselin & Denoncourt
Architectes

Tël. Bell 963, 42, Alexandre

Les Trois-Rivières

 

. Jules Caron
Architecte

 

Tél. 720, 21 rue St-Joseph

  
 

 

ra. 640.

   
; 3. rue Hart.

08 rue Des Forges”

 

norato

 

. Trois-Rivières. Les Trois-Rivières

“Avocat Courtier Tes

, Te. 1200 ArthurSpénärd
Joseph Barnard © Couetier |

Avocat’ Assurances. Gén pal

   

   
       

  

Obligations M

et Scolaires.

42-- RUEST-PIERRELe,
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(SUITE ET FIN)

“M, ec Mme Lafontaine, Montréal:

Thérèse Meunier, M .et Mme J.-0.

Dupuis, St-Luc; M. et Mme Maurice

" Viau, Iberville: Mlle Simoneau, Mem-

pres de la fanfare de Rockland: M.

* Bissonnette, valieyfield; M, eL Mme

Alf, Trépanicr. Arthur Robert, M. et

Mme Latour. Trois-Rivières; M. el

Mme E. Poirier, Shawinigan Paalls; M.

et Mme IH. Duhamel, St-Denis: Dr

Voëllier. 1. Blouin, Contrecœur: AI-

pert Lussier. A. Chevalier, Shawinigan

Falls; Arthur Monette. Auguste Lies-

seisn chef de la fanfare de Sorel;

M, et Mme Jean--Baptiste Latour, J.

O'Birne, J.-R. Daniel, Mme D.-T.

Caron, Ste-Rose: Alp. Séguin, St-

Hyacinthe: Roméo St.Jacques, Lake-

Side: M.’ Printice, ‘Trois-Rivières: J.

Wingston, Pointe aux Trembles: Ar-

thur Perron, Sorel: J.-IL. Guinard,

Lachine; Israël Gauthier, Ste-Anne des

Plaines: M. Rochette, Rawdon: J.

Lezault, Lake-Side: M, Crottcau, M.

Houde, D. Lemay, ‘Trois-Rivières;

Cercle Voyageur, Rév. P. Joyal, F.

Trudel, Rév. Péres Oblats, Cap de la

Madeleine; Amis de la salle Picard,

Bordeaux: M. ect Mme Beauchamp,

Crandes-Piles; M. et Mme Henri Cre-

"vier, Chambly Basin; Amis de St-

Myuthias, I. Pétrault, S. Bayard, À.

foiseute, A. Tardif, St-Malhias: M.
le- Maire, J.-O. Gagnon, notaire, J.-A.

Coutu, notaire, M. Dusablon, curé,
M. Laporte, ‘vicaire, M, Rinfret, vi-
caire, M. Plouffe, docteur, M. Ph.
Rousseau, M. W. Piché, Jouiseville:

Mile Demers, Dr Tétrault; Chambly

Caton; M. Alaraie, M. Brodeur, M.

Phaneuf, M. Huard, M. Archambault,
M. 1, l'honey, M. Desrosiers, M. Du-
rochers, St-Denis Richelieu; M. ct
Mme Dr Alfred Larocque, M. Gustave
pvantuel, député de Prescott et groupe
d'amis, Prescott; M. A.-R. Soucy, maire
de Deschaillons; Mie G. Choquette,
Hoilteaux, Qué.; Guy Germain; AI. et
Mme Rosaire. Poliquin, Jean-Jacques

_ Poliquin, Trois-Rivières; M. W.-J. Gre-
gor, Oakville, Ont.: Mile Lilian Lacroix,
Mile Antoinette Lacroix, Trois-Rivières
M. J.-E. Perrault. maire de Belgil;
M. Paul Gagnon, Malone N.York:
M. Victor P’iché, Pte-aux--Trembles;
M. P-H, Marincau, M. Henri Sébas-
tien. Trois-Rivières; Hon. Louis Tel-
lier, Club Ouvrier, St-Hyacinthe;
Philippe Samson, St-Jérômez: J. Die
cotte, C. Arsenault, Lachine: Geo.
Larose, Paul Marchessault, St-Jean,
Qué: Hector Béland, Chs Heaton,
Louiseville: Dr A. Lavigne, Omer 1Pa-
quette, agent des Victor, 1.-W. Buniou-

chel, C. I". R., agent, Lachute: Arthur
Frigon, Onésime DNéziel, Jos. Desjar-

dins, Maskinongé: Notaire D. Tétreault
St-Georges d'Henriville: Collège, les

abbés D, Trudel, O. Séquin, G. Léveille,
Valleytield; Geo.-M. Anderson, Lacasse
Rousseau, Thetford Mines: E.-R. La-
rivière R. Desaulniers, I'h. Rivard,
Marchand, Trois-Rivières; Horace Ri-
vard, directeur de la Fanfare de Far-
nhum, Qué.; Mme Thomas Chalilous,

St-Hyacinthe; le Rév, [ere Blaigner

Mose, N.-Y.: Notaire Bernard, Gar-

neaude Villers, Edmond Lafleur, Curé
Voyer, Lotbinidre: Garage Belleville,
Hotel Larocque, Valleyfield: l'abbé
Couillard. Després, St-Paul d'Abbals-
ford; M. et Mme L.-J. Proulx, M. et
Mme Antonie Lesieur, M. et Mme S.-R.
Gélinas, M. et Mme Arthur S. Bald.
St-Barnabé, Qué.: Frédéric Hot, Adrien
Dubé, St-Bruno: La maison J.-S. Ri-
Yard, Notaire Rod.. Dubreuil, Ulric
Gingras. M. Chassé, L. Villeneuve, 1.
Virande, Juliette Lemire, Marie-Ange

Beaulac, Aimé Millette, R. Noury.
E. Beaulac. Aline Lemire, Juliette Le-
mire, Judith Lemire, Mme Renaud,
AM. Fernand Gingras, M. Alfred Re-
naud. Trois-Rivières: Chevaliers: de
Colomb, René Pétanger. Mme Doucet,
Mme E. Allard, Mle Madeleine Cra.
ranier, Terrehemne: A. Jenaut, Ste-
Martine: Dr Bordeleau, Ste-Thécle:
Hon.Jacques Bureau. A. Gauthier, Trois-
Rivieres; Dr Bordelean. Lilidre Qué.;
A. Jenunlt, Ste- Martine: Notaire Godin
Lorenzo Lafontaine, Dr J.-J. Martel,
L-A. Lairance, Le juge Cusson, Jac-
que Ostiany, M. lonin, Hervey Jone-
tion; Robert Bachand, Waterloo Qué:
JA. Aubin, Newport Vermont; M.
et Mme G. Fréchette, Malone NY;
Dr Chartier, M. l'abbé Beauregard,
M. Noiseau, M.

MESSAGES TRANSMIS AU POSTE
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J.-E. Meunier, Geo. Dumas, Sylva De-
trasse, Trois-Rivières: N. le Curé, M. le
Vicaire, Sorel; Aldéric Benoit, M. P. P..
échevin Pierre Langevin, M. Fernand
Courtois, M. Edonad Courtois, AI.
Arthur Gauthier, M. W.-J. Flemming,
Elie Tremblay, Roger Marion, Félix
Goyette, J.-M. Marion, Aug. Nor-
mandin, Iverbille; Léopold de Chaliet.,
St-Jean de Québec: Roméo Beaudry,

Benuharnois: Jules Lemoine, Lacolle
Qué,; Ulderie St-Germain, S(-Lamber;
[Mector Lêgault, Lake-side; P.-H, Ber-
trand, Trois-Rivières: W. Vatlée, St-
Jeans CH. Devenu, S. Blackburn,
Mme McDougall, Mite McDougall, M.

McDougall, Farnham; O. Arton, IE.
Domingue, Wursford Vermont; Mlle

Dorathy, Antoinette Abercorn, Qué-

bee: Mme Allard, Trois-Rivières; I£.-J.
Mahoney, Lachine: M. P. Larivière,
St-Jérôme: M. Francis Brosseau, Mme
Francis Brosseau, St-Lambert; Mme
Ayotte et. ses amis, Lachute Mills: M.
Rostlie, St-Jérôme;l'abbé Lesieur, MHe

Guérin, Ste-Genceviève: Mile Sauriol,
Longueil; Nolaire Lussier, St-Jean;
Philharmonie, St-Jean: I.-E. Meunier,
Léo Dumas, Sylva Destroges, Lhervilles
Me Aline Matte. Québee; M. et Mme
Ernest Buteau. M. et Mine Alfred
Proiix, M. el Mme Albert Paquin, Mac
Proulx, Mlle Marie-Jeanne Bolduc,
Mile Marie-Paul Bolduc, M. Georges
Panteau, M. N.-G. Parentenu, M. M.-P
Giroux, Mile S. Giroux, Mme Giroux
J.-P. Giroux, Mile Collette Robert, Mle
Germaine Robart, Léo Colin, M. et
Mme Norman Labelle, Mile Renée

Labelle, Mlle Ida Ryan, Mme lE.-L.

Poirier, ‘Trois-Riviéres; Maurice Ie-
sieur, Amédée Lesicur, Joseph Pa.

quette, St-Jean d'Iberville: M, l’abbé
Lapalme, Stynneville; Notaire Rain-
ville, P. Baillargeon, Nap. Ostiguy.
Emile Foucher, Miles Germaine et
Adrienne Cstiguy, Mile Réa Monast,
Marieville; Arthur Chicoine, Roy Gra-
bam, Bernard de La Haie, Adolphe

Lebeau, Sulton; Opératrice de Cowans-
ville; M. notaire Boucher, J.-L. Lo-
ranger, M. et Mme Dr Labarre, Cap
de 1a Madeleine; M. Casavant, Harmo-
nie de Granby: [I.-W. Gagnon, maire
de Louiseville; A. Lefebvre, Valley-

field: M. Bourgeau, East Angus:
M, Germain, l'abbé Paquin, St-Stanis-
las; Maurice Laganière, Ste-Anne-de-la-
Pérade; M. et Mme J.-B.-11, Larocque,
Cowansville; NM. et Mme Kave, M.
J.-O. Trudel, Ste-Rosc* M, Jos. Beau-
bien, Ant. Beaubien, Trois-Rivières;
J.-0. Portelanze. D. Laframboise, St-
Philippe d’Arsenteuil; M. et Mme

Omer Larache, St-Chrysostome, Cha-
teauguay; S.-L. Spénard,  Dauville:

Auguste Daribeau, Ste-Anne de Ia

Pérade; M. et Mme Armand Domini-
que, M. Euvène Labrosse, Emile La-

brosse. Zéphir, Labrosse, Adélard La-
brosse. Alfred Ontario; M. Le Curé.
Mile Méthot, Mile Blanche Biron. Mile
Désilets, M. Gérard Biron, M. Piché,
M. Dubé, La Pointe du Lac;M, Félix
Sénécal, M. Lionel Coté, Acton Vale:
M. Larivière, Lachine: M. C.-Phitippe
Rocheleau. Mille Cécile Hélie, Mmc
Monat Rocheleau, Mille Lucienne Gau-
thier, M. et Mmz J.-M. Boileau, M.
Roméo T'urcotte, M. Armand Motel,
M. Emile Morttet, ‘Trois-Rivières; M.
N. Hébert, S. Mite J. Rousseau, Mile
R, Lamoureux,” St-Chrisostome: M.
J.-W. Lepaillenr, Lachine; M. et Mme
Charbonneau, M. ct Mme A. Ropin,
St-Vincent de Paul: M. ct Mme O.
Davis, Marguerite Davis, Henri-Paul
Davis, Jacques Davis, M. et Mme La-
marche, Mile BBattez, Mlle Aubry, Mile
Ella Dufau, M, Georges St-lierre,
Trois-Rivières; M. FE. Sanschagrin,
l'Epiphanici M. Aémand Bédard de
Virginie. Floride; Mme Nap, Lachance,
St-Jean: M. L.-E. Bourberu, St-Hya-
einthes M. Em. Leroux, Vaudreuil: M,
Garceian, St- Vincent de l'aul: W. La-
norte. St-Clet: E. L'EEpine, Ste-Anne de

Bellevue: Cyprien Durocher. Lachute
Mill: M. Alfred Boyes, Laprairie: M.
et Mme Dr Yergeau, Upton: M, el

Mme A.-J. Loiseile, Farnham: M. À.
Trudeau, Delson: M. Perreault. Dixie:
Mile Demers, St-Chrysostome: Be-
noit Verdictk, Lachine; M. t Mme Al
phonse Ste Marie, Laprairie; M. et
Mme Adélard Suprenant, St-Lambert;
Etzéar Mounier, Alp. Michelin, Ph.
Ray, PE, Durachers, Bord-à-ptouffe:
M. et Mme Paul Laurent, Laprairie:

 

 

 Bilodeau, Sorel Qué’ M.. Armand Proulx, Mie Gilberte

Les anus de la Philharmonie D. 1. S. qui n'ont{pas encore adresse leur ap-

préciation -ur le concert. sont priés de remplir et de découperl € coupon ci-dessous
€ de l’adresser à la Presse, Montréal.

N'oubliez pas que ‘chaque signature compte pour un vote.

 

Monsieur J.-N. Cartier.
Dirceteur du département du

Poste C. K. A. C.
Montréal.

Monsieur,

“remarquable.

Signature

Adress... 

“La Presse”

Veuillez asréer mes plus sincères {élicitations pour le concert donné ‘
le Dimanche 25 janvier, par la Philharmonic D:1L. S, des Trois-Rivières.-

Son excellent programme musica) n Élé cxécuté avec une perfection.

Radio

 

 

 

 
 

‘Mme 

detté, Léon Moreau, Marianna Car-
tier, Emile Lemoine, Mariette Jerdom,
Docteur  Yergeau, Acton Vale; M.
et Mme Philippe Tessier, Terrebonne;
M. H. Caisse, Montréal; Club des Ra-
quetleurs, St-Jean; M, et Mme Jos.
Lahaie,” Buckingham: M. Henri Bou-
chard, Mile Juliette Bouchard, “l'rois-
Rivières: M. et Mme Oniel Houde,
Mille Gemaine Belisle. Nicolet: M. et
Mme Lucien Jarry, Epiphanie; Cie des

Jenidei22;jJanvier un.

 

‘parents’et: dbamis’ se ‘renduient-sur
| invitation de trois-orgarisateurs’pour
fêter lc cinquantième anniversaire de
M. 1 fenryLambert. La fête débutapar
de la musique très‘bien rendus. Une
adresse récitée par sa fille Annette,
ainsi qu'un magnifique cadeau lui fu-
rent présenté, La soirée se passa d’une
‘manière très agréable ettrès distrayante,
on connait déjà l'hospitalité du héros |C
de la fête. Ÿ participaient, d'abord les
Lorganisateurs: Charlie Turner, Henri
St-Louis, Victorin.Rivard, M. et Mme
NapoléonSt-Louis, M. et Mme Louis-
Gcorges .Plourde, M, et Mme Joseph
Chevalier, Louiseville, M. et Mme Urge
-St-Louis, M. et Mme Téléesphore Vin-| s
cent, Mme ArmandLapointe, Sha-
winigan, M. Charles-Edouard Paquin. |

| Mlles Berthe et Jeannette St-Louis,

groupet

tère'dansles chantiers qui sont-sous's:|-
‘maine’dernière;pour aller faire dirminis

juridiction. " - -
—M.. FabhéBipVincent, vicaire

àNord:Témiscamingue fait In desserte j{
des: missions Nédelcc.etGuérin en l’ab-
sence’ de MM les abbés, Moreau et
Lecompte. . ne co dhe;

   
CONSEILMUNÉCIrA

 

M. Narcisse Perron a été. élu par
acclamation, maire de la fminicipalité.
Il sucéède À M. Louis Tessier démis-
sonnaire.
M. Louis Deshaies a’ été réélu con-

seiller pour un souvent terme. -
Hos’ félicitations à".ces mossieurs.

‘

NAISSANCES Lumina et Gertrude St-Louis, Jean-
nette ct Corona Baril, Cécile et Colom-| téléphones des Fermiers, Ormstown;

M. Charles Rochette, M. J.-1£. Dostie,;
J.-A. Fortin, Trois-Rivières: M,
Dansereau, Montréal-Nord:
Menoncourt, Arthur Dansercau, Trois-

Rivières: M. A-A. Gagnon,

Duval, Bedford: Lebeua, Plaits-

burgh; M. et Mme Emile Daschamps,
Sorel; M. ML-I1. Dumrs, Teois-Rivie-
res; M. et Mme Gossignoa, St-Jean

d'lherville: M, HU. Bigué, Chambly;
M, et Mine Gendron, M. et Mme Proul,
M. et Mme Métivier, M. t Nmé Pa-
quette, Picrrevilles Docteur  1lunt,
Stc-Anne de Bellevne;CuréGuayvicaire
Rondeau, Contre-Caœur; Will. Char-
bonncau, Whiteplain, New-York; M.
Aimé Chevrette, St-Tite de Bagot;
M. et Mme J.-O, Dupuis, St-Jean,
Qué: LP, Delongehamps, Iberville:

«Jel Martel, Le juge Cusson, no-
in Manscau, LA. Laforce, M.
Bonin. MM. Jacques Ostipuy, Chambly;
M. J.-W. Laporte, St-Clet; M.et Mme
Laperle, St-Ours: M. Thompson, Trois-

Rivières: Chevalier de Colomb, La-
chine; M, et Mme Fhil. Chartrand, M.
et Mme Franc. Bellefeuille, M. et

Mme W. Martin. M, et Mme D. Foret,
M. et Mme End, Bellefeuitie, M. Ant.
Beaubien, M. et Mime J.-R. Terreault,
Mlle Ch. Chartrand, Mme I. Beau-
bien, Trois-Rividres: Mine David Lé-
tourneau, Stanbridge Station;M. le

curé Beausoleil, Vanklicek Hi: M. De
Bellefeuille. Shawinigan Falls: Arthur

Allard, Arsène Claude. Emile De-
neault, M, J.-H. Guimond, Mme J.-H
Guimond, Lachine; M. Adrien Matte
Ste-Marsuerite des Laurentides; Adrien
Matte, Edmond Matte, Ste-Marguerite
des Laurendides; L'Académie St-Ma-
ihilde, AL. W ilfrid Laureint, L’ Abord-
à--Ploufie; Lucien Brunet, 50 Chvaliers
de Colomb, Pointe-Claire; M. Bergevin,
Mme. Bergevin, | Chambly Canton;

M. Beauchamps, Mme Beauchamps, M

M:"Doucet, Gande Piles: Le président
J-H. Desjardsin, Capt. J.-O. Valois.

Membres de l’Harmonie, de Sorel:
Notaire D. Tremblay, Vallevfield:
Docteur Lalonde, Trois-Rivières; M.
L.-l£, Constantin. Mme L.-E. Cons-
taun, Datiscan:, Mme Emile Martel,
Yatisen: M. Parenteau, Cap-de-la-
Madeleine; Philharmonie de Saint-Jean,
L.-J. Lecuyer, J.-P.
M. Vrnier. groupe d'amis.
Mle Alice Langevin, Mile

Valleyfield; Miss Emily
Dept Sta., New-York: F.
Lambert: M, Phonorable Paul Touri-
ny, DeDrouin. maire, Dr ISdgard
Laroche; Paradis, f.-R. Lemaire,
J.-W. Paradis, I'onorable J.-E. Per-
vault, J.-A. Paradis, ‘Victoriaville;
Docteur Elie Drummondville: M. Gen-
dron, Bedford: M. René Germain,
Granby: Mile Oliva Praérie. Boucher-
villes M. T'ousignant, prêtre, St-Jean
des Piles; M, Alphonse Lacroix, 15

St-Dnis. ‘Frois-Riviières; 2 Péloquin,
0. Péloquin, N. Crépeau, A. Martel,

F.-P. Hamelin, Sorel; .Antonia Bros-
sard, Ormsiown; Roger Labrie, Willie
Labrie, Grand’Mere; M. el Mme Dau:

phinais, Calumet: M. ct Mme J.-B.
Dupré, DM. ct Mme Jos. Beauchemin,
M. ct Mme P. Desmarais, Mile W.
Trudeau, Mile Chagnon, KR. Chagnon
Mme Larese, Mme P.-L. Duanseau,
Mme 1°. Beauchemin, NM. Bernard 1.a-
‘nse. M. Jos. Larose, Mile 1.,St-Pierre,
M. Réal Dupré, Verchère: Dr S. Bour-
gois, St-Tite* Napoléon Lindsay, éche-
vin, , Drummondville: Maire Array
Fontaine, Acton Vale; Arthur Thibou
ot, Ste-Thérdse; Mile Laurence Dus-

Dorval;
Trottier.

Burch, New
Laurein, St-

scauit, Mile Marcelle Dusseawst, ‘Trois-
Rivières: Aimé Choevrette, échevin,
St-Tite de Bagol; Loge des Moose No
1230, Valleyfeld, Jules Guillemette,
Mme J. Guillemette, M: Jules Brière

Jules Brière. J.-A. Savariat,
Mme Jos. Caron, Mile Aurore Caron,
Mme'Emile Caon, M. Lucas Ducharme
M. Domine’ Gaudet, Trois-Rivières
Chevaliers Colomb No1889,I. Proulx,
8. Sylvestre, Pierres ille, M: cl Mme
Alb. ‘ Charron, Contrecœur, Ch. Gil
mour, St-Jean, Qué... M, { Mme .Mon-|.
ty. Hull, Qué, Met Mme Bourret, M.
al Mme Proulx, Hull, Qué. Jules
moine, LEiphége Grimard,- Lacolle;
Ludgère l'icolte, St-Laurent: M
Mme Robidous,. M. et Mme. Ed. Gi:
guère, M. et Mme Thos. Ouellette;
Louises ile.

TELEGRAMMESRECUS-LE28

—

i * JANVIER SL AT

JAntoñioBourgeois, Drummond
ville; T-A,- Warks.. Cap dé la Made:

$line’ MI. et:Mme”Au).Heures, Coa-|
: ticookAllred’Foucault, Alvares’Fou-

E-R.;
Chanoine:

Grand’ |!
Mère; M. Chs.-Ed, Jetté, Mie Berthe -

Bourassa, St-Jean:

Le.

be Rivard, Derthe, Alice, Antoinette,
Gabrielle Berpier, Laura, Esilia, Marie-

| Rose Morin, Alma et Yvonne Chevalier
Diane Lambert, Laura Turner, Lina
Turner, Marie-Blanche Paquin, Mar-
guerite Lambert, Alice Thisdale, Thé-
rèse l’ichette: MM. Raymond Belle-
mare, Donal St-Yves, Albert Cheva-
lier, Dernadin et Florand ‘Thisdale,
Frank DeSerres, Montréal, Antoine et
Henri Lambert, Wellie et Léo Vincent,
Emile Morin, Georges et Alex. Desro-
siers, Arthur Vincent, Lucien Lambert,

| Léonide et Rosaire Bergeron, Antonin
| Bernier, David et tda Francœur, Wel-
tie et Léopold St-Louis, Léo Pichette,
Alcide et Rosaire St-Louis, Rive Elliott
Wellic Noël, Frank St-Louis, Clinton
Turner, Findy Turner, Jessie Leber,
Maurice Malbœuf, Joseph Généreus,
Stanislas Ayotté, Armand’ Fournier,
‘Isidore Réland, Hector Lacoursière,

SAINT-LEON
PROCHAINS MARIAGES

On antionce pour le 9 février le ma-
riage de M. Arthur Lamy avec Mile
Antonia Généreux tous deux de cette
paroisse,
—On annonce égalemet pour le 18

le mariage de Mile Fébronia Bergeron
avec M: Pierre Roisvert, beurrier.
VA ET VIENT ’

Mille Angélina Julien est partie pour
une promenade de quelques semaines à

Malsamic, Abitibi.

de retour d'un voyage à Montréal.
:—Mies LL. Fleury et A..Duval sont

dilées aux Trois-Rivièressamedi dernier
Milles Rose.et.Blanche-Livernoche

de Maskinongé,. ont passé quelques
jours chez MM. Hector Baribault et
Armand l.esage.
—Mlile Rose-Alma Lesageec, institu

trice, vient d'ôtre engagée-àl’écoleNo
9, cn remplicément de Mile Fébronia
Bergeron. !

RETRAITE

Nous avons eu 1x semaine dernière |-
un triduum prêché par de Rév: Père
Antonin, missionnaire franciscain.
‘Doud d'une éloquence rare;! il sut attirer
l'esprit et'le cœur des paroissiens. Aussi

les Tertiaires ot un grand-nombre d'au-

pieux exercices qu’il nous donna pen-
dant trois jours et au bout desquels cul

lieu la cérémonie de vêture el de pro-
; fession.

Nos meilleurs vœux de reconnaissan-
ce à cet excellent prédicateur ainsi qu'à

notre cher curé qui tous cleux se sont clé-
voués sans compter pour le plus grand

hien de-nos âmes.

ASTON JCT
DE PASSAG
En notre why1ge-pour affaires, M, C.

:Lal’erle; voyageur de commierce, de

Montréal, M, LL. Poirier de-St-Grégoire.
.—En. visite chez M. Eloi Lupieñ,
Mme Albert Jacaïb, M, et Mme Noé
Dupuis, -chez Henri Lemarier. M. et
Mme H. Lemarier de Daveluyvitie,

- ChezO. St-Germain, sa mère Mme
St-Germain © ‘de Davcuyville, Mile
Marie-Anna Gagné.
—Chëz M: ‘Johnny Vandal, Mme

J.-Edmond, sa fille Maritle dé la Ri-
-vière du Loup.

à Sherbroke chez son frère ‘le Dr R,
Gaudet.
—Mme Eloi Lupien est revenue de

subi une opération pour l’appendicite.
…—Mme-J.-Adolphis Blouin ect allée
à Montréal visiter M. J-A.. Blouin
qui est à l'hôpital N.-Dame pour y sui-
vre un (railement, .

DEPART To

Mile EsmeraldaBéliveau, fille de

  

entrer ,au postulat des Srs de
Famille ‘à Sherbrooke. |

Nous lui éoutiaitons

“ST-MAURICE

Ste;,

 

 ‘persévérance.|.

  riçe;: ‘étui l'hôte de sa :

Léon Lena,de:Sele
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—Madame Louis-Gcorges Auger est

‘tres se firent un devoir d'assister à ces’

‘iles

—Mlle Rose-Marie”Gaudt est allée [’

l'Héôtel-Dieu d'Arthabaska où elle a]

I dtiie’extreme faihlesse.

Gédéon-Méliveau nous a quittés pourj

Mile Juliette : Désilets.de“Se-Mäu- 5
hr.Madame :
rele Sha SE

Le 16 janvier, M. et Mme Donal
Goudrcault ant augmenté leur petite

famille d'une fille. baptisée: sous les
noms de Marie-Yvonne, Parrain et
marraine, M, Wilfrid et MIIe Marie-
Ange Destiaies, oncle et tante maternels
de l'enfant.
M.et Mme Artaur Perron annoncent

à leurs parents et amis la naissance

d'un fils qui reçul. au baptêmeÎés noms:

Joseph-Gabriel-Raymond. l'arrain et

marraine, M. et Mme Alphonse Per-
ron.

DECES ‘

Ce soir à 5 heures a cu lieu Ia sépul-
ture de Joscph-Marçcel, enfant bien-
aimé de M. et Mme Wilfrid Roy
décédé à l'âge de 10 mois. Nos sympa-
thies A cette famille éplorée. ‘

—-M, Hector Garceau faisant partie
de la délégation du T'émiscamingue à la

flégislatute de Québec dans le but d'ob-

tenir une cour s.p*rieure iv Ville-Marie
el la prolongation de la voiferrée d'An-

fliers aux mines de Rouen où du moins
une route carossable, est revenu jeudi.
H nous prédit une bonne augure de son

| Voyage.

ST-DIDACE
Joseph Neveu, rentier, de ce

village a été élu marguiller par accla-

mation, en remplaçant M. ‘Lufrasic

Paquin sortant de charge.

—L'élection des conseillers ont “us:
M. Napaléon Pellerin. de la. Mission de
St-Edouard, M, Romulus Pépin du
rang de St-Joachim el Caliste Lefran-

çois du haut de la Riviere Ninékinongé
sur M. Adélard Dénom du rang Vie-
toria. M. Ailred‘ Béanconnier a été

“Ja réfeularisé

> Le, Docteur. Ale
machiche, _remerg  

Jstoine Caron, soit, par. offresÀ

“ou a

Mme

de dinit

 

  

ST-NARCISSE
Nous apprenons avec plaisir l’a rivée

de M. Léopolel Baril, parti - depuis’ six
mois pour l'Ouest Canadien, en voyage

d'affaire.

SS. NN. Jésuset Marie au Mont-Royal.
—La semaine dernière Mie Claire

Cossette et son frère Romain sont allés
faire une promenade à St-Maurice,

re— ’

Lu nourriture le rendait malade.|S

“J'étais aMigé: d'une. malädie-d’es(0-
mac" écrit MJohn Fornalikfde Clay:
tonville, Sask.…. N'importe ce que. je

mangeais ou buvais me rendait, mas
lade et me causait des dguleurs ‘ Ler-
ribles. “J'é
et les docteurs ne pouvaient

m'aider. Le Novoro du Dr. Pierre
ar estomac el mSet,

rendu la santé, “me. sens. comme
une autre personne”> Cette”‘remar-

quable préparation, végélale:-jouit
d'une réputation mondiale comme re-|.

méde pour l'estomac. Ce n'est. pag
un article.de commerce, des: agents

spéciaux seulement peuvent le spro-|,
curer. Pour plus d'informations, écrire
au Dr, ‘Peter Fahrney & Sons: Co
2501* Washington Blvd. Clhicago.

Livré gremnt de douane au Canada.

QUAND LES PRIX DU-

  

Un déficit dans la production moh

diale du thé, en ragard d'une: demande

un niveau tris éllavé." es mätchands
de thé se rerd it ‘compté; toutefois réélu maire pour un second terme.

—La semaine dernière’ la population

de cette paroisse avail lc plaisir de re
cevoir en visite, notre ancien curé dans
In personne de M. le Rév,Théophile
Soyar; :curé actuel de- St-Stanislas de

 

mier vicaire. M.

rents et amis. M, le curé Joyül avait dés-

servi déjà celle paroisse pendant quinze|

ans, où il avait su s’atlirer par, sa cou-
toisic” et “son bon cœur, ‘charitable,
1amour.et le respect’ de: Tous ses pas’

roissiens, inutile de dire lc'hon accueil
qu'il a reçu de tous ceux qui ont eu le

plaisir d'avoir sa visite, très satisfait
-de son voyage, il nous a promis avec

plaisir qu'il nous reviendra l'été pro-
chain. :
—Ces jours derniers étaient de pas-

lin. supérieur du Juvénat-de’Berthier-
vilie ainsi que du Rév. L: Racine, Pro-
cureur de cette maison, envisite chez

familles Hamelin et Barrette,
—Miles Béland et Rivard des Trois-

vières sœur cL cousines de M:Tecuré
U.,Béland de cette paroisseont puissé
trois semaines en visite au presbytère,
de St-Didace.

-—Le 23 ct 23. M. Josep, Fleury.
agent seigneurial, de ‘Si-Léon était de

passage À St-Gahricl de-Brandon ainsi

renles de terre due aux Dames Ursu-

lines“des:Trois: Rividres. I avait pour
assistant. M. Siméon Barreite de St.
Didace.

‘SAINT-PAULIN
ELECTIONS MUNICIPALES =

   

remplacemient,de M. Witirid- I

sa mort. prochainement.
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Champlain. accompagné de’son pré-| 2

l'abbé Masta Chi- :
‘coine en visite. chez les principaux pa.

sage &:St-Didacc: te Rev. Here Hames

qu’à St- Didace pour la perception des,

M. ‘Adam Savoie, cultivateur. a be
êlu maire avec 13 voix de majorité, cn|

live2 va beau oup rapprochier le jour

où se produira une baisse: des pris. tes

j Planteurs font des profilssiconsidé- ’

ables que la surproduction’y
     

‘fatale  
En revenant il est allé visiter 6fille |-nist

religicuse, Rêv, Sœur Benoit de: Rome:en €
communauté chez les Rév. Sœurs des

tais complètement. épuisé|;
pas|.

THE BAISSERONT-ILS? |

o
o

énorme, a porté forcément. les:prix"A

que le th* à ur'doflar- scafetménttdEf]

de Jai perle du:matérielet:deria provi- È
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7. Pris courantset‘escomptés
*(Déductionfaitedetoutescréa

fonds de prévoyance.)

 

(Comptés.au-déssou

0. Irmineubles et.rnobilier‘dela:Bang   

      

 

  

 

   

 

  

    
  

  

  
  
  

 

   

  
  
   

  

   

    
  

 

leurderal

enss ge
(Comptéesau-d I

4. Obligations publiqu mires, J
. (Comptées au-dessous de la valeur marchande:

5. Autres valeurs. .......
‘ _(Cormptées au-dessous de la val

or 6. .

8. à Immeublés,créanceshypothécaires etautreacti

0

merau-dessous:‘du’‘pri ’coûtant.e deJavits.

     
  
    

   

 

  
   
          

  
      

     
  

          

     
  

    
      
     

 

   
     

 

  

   

 

   
     

     

  

  

 

 

 
  
 

  

 

 

  
 

   
   

 

  

    

   

 

    

 

  
  
  

 

  

    
      

      

  
Sms,
neeFRARP

(de aA 5 Es



    

 

  
 

  

    

WEEN
  

GRAN,D’MERE _

  

    
   

orShayETDE

 

   

 

 

  

   

  

  

  
   
     

    
  

 

: ghvice DES FINANCES:

sone de $0,104.40.

 
fp

n° surplus de $2309.7 pour tes cinq

à

(1) Fou:—La brigade.des pompiers
7Spelrépartis comme,

   
     

 

s
i
t
e
s
.

; par fefou durant‘ce mois
“Les salaires puyés aux pompiers

gévémbre

 

1 suite d'une pluie.

| deux” lieures du matin.

Lorisé par votre conseil.

variant de 110.4

Quatre cloches d’alarmes
nstailées chez les pompiers volontai- {Chevalier Jos.
res, ce qui complètele total des 10 |Bellefenille M.
autorisées pr votre conseil,
Nous avons change acide dans tous:

   

anipbres. pour lumière:2 ‘compteurs

2hamperes pour. pole: 22 compteurs

BOamperes pour: poêle; 1 compleur
‘de 115 ampères pour lumière.

Noirs avons enlevé: 4 compteurs de
10 amperes pour, lumière; 2

:| de 35 ampères pour poêles.
© Durant ce mois, pous avons et Un

trouble assez sérieux sur le circuit d'é-
«|cfuiragge de Ja rue-St-Georges, causé

par lacharge de glace attachée à nos

| hls.
‘Le’ circuit d'éclairage des maisons

est venu en contact avec le circuit d’é-
‘clairage de la rues les deux fils se sont

coupés cb sont.tombés dans la rue vers

compteurs

Les travaux de réparatipn ont été

durant ce mois se faits sur le champ, pour éviter les acer
dents, mais cf contrat a brûlé la plu-

Der cembru se-termine avec part dés lunipies de ia rue St-Grorges et

Srde$1,406.30 ce qui donne[une partie de celles de Ste-Catherine.
Pendant Une dixaine des jours, nous

avons dit prendrepouvoir de la Lau-
.) rentidé Pawer;pour permetlre:

ric. Servier Corporation de fairé ‘vèr-

| {zines réparations urgentesà l'usine”de
“| génér:ation.

‘ Nous avons installé une lumière de

Fe, sur la rue St-Georges,

I’ Flee,

 

ele quan.

ont ete

volontaires. durant cemois se chilfrent [les réservoirs des batteries du système

53.00. .

Police:-=Li08nelivités dus afgents
- de pôlice en décembrene réstiment cont-

+ me suit!
Arestations pour-voie defails . 2

éstatsionspourvols. 27. 2
ons pour éhèque sans fonds © 1

‘Atrestation pour vagabondage

  

    

   

‘ Mandat deea co

Bri {deyomunation. ce

  

  
   

  
    

  
  
   

   

     
  
  
    
  

  

cige tombée en décembre

forcer le système,

Unit charge. minima de -

La dépense totale [ut

| ce par notre compteur

Is.Ww. Ih. errs par

été de- 400 KS,

3

Wn comme suit:
Visites au marché pub

d'alarmes et nous avons dû nusmenter

le nombre de ces, réservoirs pour ren-

Deux transformateurs ont été entc-

vis dans ta rue de la Roche.
L'entretièn et li réparation du svs-

tème en général a -êté (ait
| l'ordinaire,

Durant ce mois, nous avons dépensé

pour 24 heures conséeutives:
“Une charge maxing de 6,000 KW. IT

700 KWIL
Une charge moyenne de 5,350 KAWLHL

comme à

ce 169,500

te

lie

on noneipoarres= 1AL HL dont 119,700 15, WEL enregis-

eL 49,600

compteur

demancie miima de décembre i,

Les dépenses courantes de ve service],

n°dévembre sont de Si,640.06 dont ||
[sanzpour saliires ét” fapis.

a SERVICE D'HYGIENE: |

Les activités de ce service se résu-

fes jours

de vente, 4 [uspeetion aux étaux de

5,rendu’ 1 niretien, desrues ei des boucher, 12; £vhantillons de lait prede-

   

  

   

    
  

     

    
      

   
  

     

 

    

  

  

  

   

 

  
  
    

¢ idonverte au trafic le- 17,
ntrairement aux annius ctornières

cs”SVNan traversier durant
“De cette façon nous, Pouvons

; ] oun chal de
pour; la St. Vineent. de Paul,
“quantité‘ordures, ménaxères.

       
    

  
  

  

   

  

    

   
     

     
   

  

    

  
   

 

    
     

 

  
  

   

   

15.)FO)
270aied de foin.

ses courantes du Servicede

Til08ponsaliret

mentfe,sve “suit:
ns dû délerrer et dé- 

vis el soumis à l'avalyse.

Le résultat de ces ain
evn très rncourageant,

8077 Pmanivats ‘ou 2077.

2 mavtais ‘oi 10°)

moins satisfaisant.

2 mauvais ou 407.

ais

Notwubre de consultations,

Visitts à domi île

2

durant ite.

. Statistiques vitales:

Mnringesoo,
Naissances.
Dies:

 

moins -dun an

y I 
  

 

Analyses baetivielogiques:

Ty a eu deux morts-nes.
des morisnés par mille nais-

s N'est pas

! bons ou

Analyse chimique: 3 hons ou 602

L'épreuve de Ya propreté an moyes

du filtre à disque de coton est encore

Pas un tion. 3 passahles ou 607,

Depuisl’euverture de la chinique pré-

natale et infantite, fe chef du bureau
d'Hygiène. atenusix cliniques, jusqu'au

31 décembre, avec les résultats sui-

37

so

130

Nombre de bébés référés au médecin

de famille, pour traitement médical
‘

Nombre de mères incrites 7,
Deuxpermis pour couper ce la glace

sur le St-Maurice ont été acordes aux
deux marçhauids qui font le commerce

0

Hay acu aucun décès da’enfant de

i
; A Bu:unens‘de décèspar diph-

Berane, !

Gerant:

1P  

506.

Pellerin. .
Gr

Hézooux A,

Heérous MH,

Houde R….

Pellerin

Roch (i,

 

Muillerte AL

Girard J.-A.
Dallaire Alp.
Chevatier Ali.

41 #*-

Desmarais LL.

Deschènes A.

Borgeron O.…..

)
Juneau À.

Deshien.f.

Girard I,

Dugre so.

Brenult J.

ccnsatiomnet.

équipe.

porté paf ses

tinlit¢ bien

M, Béland n'a

Par costre,

et Marrette

Thilndedu 

avelP

Ladouctsur ny4°

part en <corani trois

club tandis au

muésentiient une défene

St-Marti. Droit, ru

contribuèrent quori dla victoire deded,

derniers ont manque

et t'estee quileur à valu la déf

faite honorable ¢

ont fait bonne figure devait des nover-tet

sairey plus expérimenté

Toutefois, 1 parail-que sans la nar-{des. N

ST-MARC

115

IHG

120 175

146G 164

152 126

151 178

“DesCDEC VIOLET)
Les-C; de & Verls oONG FECmérere

di soir la visite du St-Mare auquel ils

ant inflig un beau Dlanchissope.

rari, des Verts, a joué

total avec 507; par contre.

best distingué fn jouant un Tota) de

361 sprémenté d'un ‘eog”

Chez Salois, les C.

und deus parties sur Jes

Desmarais roulé le plus fort total, soit de M bu, Marcotte, quitta la mai

 

Maitlètie

de 95,

de C. Viplets ont,

’apetiers,

ie

lie pis fort

so

it
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 BLANCHIT LE
MAS HOGUE, “DOLLARD”

{De notre correspondant
Chôtes Shawinigan, 3, — En l'église

de St-Pierre ont cu-lieu vendredi mu-

tin les funérailles de M. Thomas lien jeudi soir chez À Satois entre deux
Hogue, décédé 1e 7 vourañt à l'âce [club: de Lutigue dela ene: le Dollard et

de 72 uns,

Le convoi funèbre, sovs ta direction

n mortuaite à, 8,30 hes poor se rendre
l'é lise.

Le deuil était conduit pas MM. Char-
les lédouard, Wilbrag, Simon, mile

“115 et Ovila Hope, fils du défunt: sos petits
137 aug [fils Omer, Roger, Léopold, Emile ei

H7—110

1554464

Pr

M

mat Hogue, Les porteurs étaient

M. Gatien Duamoudin, Jos. Beaupré,
pra Mexandre Rheautt «Jos. St-Pierre,

1-102 Uni cortège nombreux necompuignala

t44- 475 dépouille mortelle qusqu'à l'église,

G84 HIT

C. DE C. VERTS

9 110

180 188
156 170
Fidicta

746 RIA 7

C. DE C. VIOLET

tôo 192

139 172

tt 131

ion 15d

143 158

Tél TNT

-" PAPETIERS

told 158

bons TT

CIE te)
110 1bu-

130 148

GI TTD

es 2105

156 —3G1
168-507
140 A
Ha- 65

Le

[de

Ga

Ro

Le service fut chauité par M, l'abbé
Emile Cloutrer, curé de St-Pierre,

i »
chant fat rendu par un chour puis-

sant, sousdirection de ML Georges

sresiers, maitre de chæpelie. Mille B.

rectouchait Forgan

Pari les presiss et ris qui assis

(aient aux funérailles, nous avons re-
marqué: ML ai Mme Willis Croisefière,

180 168 138-195 M. ct Mme faichard Gill, Milles Jeanne,

sut, Alma et Laura Hôgue, Mme

ju“308 Chs-FEdouard Hague, Alme Entile Ho.

S

15-5000

fae,
M

Na

Mme. Simon Hogue Louiseviter,

ne (Dr, J-A, Grenier (81-Tile), Mine

p. Bouchet 5t-Aiexis des Monts,

MM. Zéphärin Coline of Dantas Godi-

tr gn linen de Stebdie, M, Adolphe Allard,

Lt idl
1214 1a

155 15%]

720 2907

Tes

Tithe.

166 — 435

THO 370
re Lan
157-0

Sy

HOTEL SHAWINE
GAN BAT LHOIEL
ROYAL PAR 5 A 3
De notre rorre-ponda

Châtes Shawinigan 3, — Une inté-
gessante parte de hocker a eu lieu en-

re l'équipe de

it:

Harel Shawinigan et

velle du l'Hôtel Royal. Les di

étaient au complet ét lus jéueurf en

forme, anest la hate Tut-elle tres corde

du commencement à la fr mai

nitive la victoire restn aus jo

Shawitipan qui battent leurs adver-

sadres par un score de 5 à 3,

Le club de l'Hôtel Shrowinigan + hou-

tement mérité lepaînee car il dut utter

5 conne 8 pendani au mo

honnes minute

     
  

fit mah

Hi

nly

bris

nth
 

Bourque of Laliberte |donnée pag

formidabler {M.

 

Cu-SQUIDIETS,

ri  ant pa

évidente dun

décidérient pi

ns clubs

sendei
veurs da

ins vingt

tifs:
at:

ponr son

ta “Lnfsance

Liumbert nt du beau travail dacs les

buts du Royal et 1 fut asses bien sup-

mais ces

Citd'ensemble {1
 

atede.

ree ou'ils

certain

AL" Béland, gui avait été nomme au

poesie Hysortant de chronomeétreur, ikfel

ert Aree probable que le vrore auvait
été plus élevé en faveur de” vainqueurs.

une hot -

né rnenire où il nest pies fort en chif-

fres enr il a été prouvé que l'ami Vic-
tor a dit passer & minutes

clôture” pour purier am pubsion de

{ minités, M est vraiment rosreutabls

que ML Béland wait pas fait une étude

plus approfondie des

passa sur lis banes de l'université,

“ur la  

chitfres lor-qu'il

lesarbiues Chamaillard

; Alignement:
Hotel Srawinigan

Michaud Buts

Bourque Défense
Drolet Défénres
Gélinas Ailes

Aides

Glaces

s'acquittérent de leur tû-

che de façon à donner pleine satisfac-
tion à'Lous les intéressés.

Hotel Royal
Lambert

Caron
Hétu

Leblanc
Cargrnan
Boucher

“Hroussoau

Dho
Lyset

  

Oe

bi

ton

set
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Me Cécile Pronoyos

Rinpuette, AL et Ale Win Sawyer

Nue Art Lefebvre, Mee Juliettes

Rhea, Germaine Héom, M-Herthe

od.

=
. 

i.

vin, Mes Mari

ait que MM, Réné Legault, Willian

Juli

Grand'Mères MM Dr Adi, Deschènes,

Onés, Boisse.t. [oouat Boisvert, Mme
Joseph St-Pic.re, Mi. et Mone Thomas

For

J

d, AL et Ale John Boucher, Mme
Clément, AT et Mme Napoléon

wate, doer Mane A, Robinann,

Mme OF St Hitohic, Mine vila Joa

5, Ale À Dallaire, Mk et ML Go

© AL ol Mine A. Bertrand, AHle

Iniez, Mine Adéfurd Bials,

ME et Mine D

  

iconA Elliot St Paulin MML-.

tonovast, F000 Jeans ile Victor fax,

Trudel, Adolphe Eliot, St-Panlin,

E. Ladoureus M. PP. Rd. Flers.
Leclere. Azarie Jolivette: JA.

cave, Ge Bat GG. Taunbert.

  

    

 

EG St Arnaud. Hens Provharae,

Faute, dan Lafréuère, Tdèce

té, 8 SIATL Diccutniers,

Conrad St-Hikaire, les Clève du coltège
et lous profecseurs

 

ele.

’endant lé service, ft colléere fui

epi MAL Napoléon Lapointe
y;

ct 6, Beiperon.

+ Géant Tssy panr pleurer sa pèrs

plusiears cufantyei petits-enfants qu-

muets neus présentons VOS PiUS vives

ipalhies.

JOLI MARIAGE
Grand Nerve, So Le mariage de Mic

Anita Roy à M. Lorenzo Landry a été
s. Fons. lus joueurs du | uélé

Shawinigan furent tres effre

cunud, dan le

bré avec beucoup de solennité à

lise de SC) de la Grand More
dapmardi matin au milieu d'un grand

sir large {nombre de p vils et d'amis.

ction nuptiale leur fut

A, l'abbé Arthur Branelle.

Adolphe Roi servait de témoin à:

cet NL Joseph Landry à son file

na mariée portait un. costume de

po pris perle, garni d'éctreuit et son

iquel était composé d'American

tuties.

« déjûner lat servi chez M. Adolphe

  

  
AA ben

lox ct parmi les personnes présentes

remarquait: ML et Mme Lorenzo
Landry, AL et Mme Adolphe Rov, M.

Mme Joseph Landry, M. et Mme
E. Potvin. M, et Mme Afred Lan-

Loot Mme Andy Trottier, NM. et
ve Arthur Belloni, Moe Mme

rhert Hellenvance. AMHtes Cécile, Eva

Micite, Landry, Mile Marthe Pot-

Rov, Aldina Simard,

tailicone Therrice, Juliette Simard,

 

riépy, Adélard Landry et Robert

in.
  al1° Carignan & Fils

avec celte multitude d'Epi-

‘ ceries de choix, Fruits variés,

    

Le Souper
de Famille
aa

   

à l’époque des Fêtes est tout

un événement.

C'est l'orgueil des bonnes

meres, mais aussi quelle
somme de’ travail ça coûte.

Pourguai nc pas profiter des
choées croustillantes et tou- |
tos-prêtes quo vous: trouves D

rez chez ’

RUE DES FORGES

Bonbons, Chocolata, Ga-

-deaux, Amandes) Liqueurs

touces “Eh istin"",e ete ete,  

A
m
r
e
n
e

: De natre correspondant)

- Clrôtes Shawinigan, 3. -—Une ren-

contre sebisationnelle aux quilles : eu

lé Héros, et ce dernier à remporté uae
victoire complète sur ses adversaires en

gatinant trois par Lies, Et première par un

point, {a secdude par 10 points et la
dernière par une torte marge. Les deux

premières parties ont CE excessive

nent coptestaes ot si lea Horos oat ol

tenu ce steces Hs lu doivent pour ure

lore part dR. Bourque qui a joué de
heltes parties, obtenant un total de 543.

Par contre, le capitaine du “Dollard”
n'était pus dedans” et il n'a pus été
ä da hauteur de sa position geudi soir:

nous somaues d'uvis qu'itvec Un peu de

pratiqueil pourrait rméliorer son jeu.

  

 

DOLLARD

Horwert J... 182 160 175-470

Guay L-P. . 162 153 176-—a91

“gent T. 140 154 136--430

Larese T-A : TRY TGR 195—#15

Salois AL …. 145 120 198—307

TDi TGA THE 2293

HEROS

Levtere à: Til 14 196— A1

Poivier [1 [REIA IREEHY

Caron \. ion — iin

PDesrenult 141 103—307

Bogue RL Est 180 176-548
Dumaine J.-A oT 151 172-405

; _ 722 77 #30 5310

REUNION DE
rAMILLE

De notre correspondant

Grand 'Ncre, 3. Une irtéressante

“dirée de famille avais Hea chez ML et

Mine Aimé Mélaniçon, dimanche, le 18

Janvier.

Uneraud nombre de parents ct quel

ques ‘His s'V étitent donnes rendez-

vontOn Stems ferme toute la vetlce

li yeut chant, musique ef quelques prir-

tes de cartes, Après Ter soirée un voter

fut erctaux vid Let tous se séparé- |.

rent emportant nn leureux souvenir

de leur soirée.

Pasiii les persontiés précentis os re

rrrauetits Net Mme \imé Mélançon,

At. et Mine Philippe Maiteau, Mel
Mae Eroet Desroche, M. et Mine

Clément Carpentier, M. el Me Joo

stphNMatieau, Moet Mme Arthur

arenier. Moet Shine Sddpstor Lemay,

9 Fe De Thomas Dupont de Montréal,

M et Mme Nerée Castonguas, M, et

Mme Hector LordNie Vive Uldoric

Guimond, Mi. + Mme Gear, Belle-

mare, Miles Antoinette Discoches,

Daonis Matteau,, Marie Blanche Mat-
teau, Cécile Mlatteuv, Bermdette Mal

Leau, aii que MM. Guorgos mile

Matteau ‘et Henri Medançon.

NOTES SOCIALES DES

CHUTES SHAWINIGA

 

  

  

"M le notaire Ge. Ladouceur est

allée à Montréal au commencement

de la semaine. .
M. Théo. Lahenère, TC. de

Montréal, était de passage en notre

ville ces jours derniers. ;

MM. Dr J-A. Patiresne et J-HE

Valiquet te sont alles en voyaue d'affaire

res à Montreal.

-—- M. Jures Pautav. à Montréat par

affaires.

‘ 

=
i |

Travaux dentaires
qui vous donne-
rentsatisfaction.

En nous confiant vos tra-
vaux dentaires vous obtien='
droz mieux que la satisfac.
tion ordinaire; nous visona
plus haut en donnant en tout
tempsun travail d’une rare
“perfection.

Nous nous servons de la mé-
thode merveilleuse du Dr J.
M. Paul Fournier qui nous
permet d'enlever les nerfs
dentaires sans aucune dou-
leur et en moins de 10 minu-
tes. Le même procédé permet
aussi Veoxtraclion des denta
sana douluur.

20, ~~ rue Des Forges, -- 20
1 rois-Rivières.

eeeparere

 

      DrEd.Buisson=f

de

Vy iL i 2 cette deuxièmearrestationa Biopérée :
. P UR DE TRORCS|sur da plainte de M. le curé FL Brows.

 

  
3 seau ét à Eu suite de révéluiions faités ©

“DANS i FGLISE $T- par le gamin surpr is par le blaignnant

alors qu’il était à-s“approprier le con. -
BER N À R D Léntu de certains (rones dansl'église st.

“| Bernard. Sur les instances des parents, |
ee : il pourrait bien arciver que l'affaire ne ; :

(De nâtre correspondant, serait pas pousséeplus loin: ce sers tout
Châtes Shawinigar, 3. — Une se-| dé même une rude leçon pour les cou

  

coude arrestation, celle d'un’ gurçon-|Pables et'il faut espérer qu’elle leur
ne 1 Ré d'une quinaine d'anéez, à pére sidutaire.
êté npérée ici jeudi pur le ‘vhel de . TTT ‘
alice -N . 3 or {ver .Police J. N. Longval fn rappo L avec La conscience est la boussole de la
les vols qui ont été comunis dausl’église] probités q : àBernard de 3 NUH . 5,St-Bernard-depuis un certain temps. ; A. Dumas.

’  
Insurpassable par sa Saveur

we 1 aE.

",

a
2 pa

he y .

Re

#1 Ÿ. L 1.5638

est ur mélange des meilleurs thés veris
ŒU'ON puisse trouver. fachetez-en unpaquet dès aujourd”hui chez votre
épicier.
ÉCHANTILLON GRATIS DE THÉ VERT SUR DEMANDE. “SALADAMONTREAL,

   

Le {HÉ VERT

  

 

. Seul Agent pour les remèdes Seal et Chocolats

  

      
   

  

  
Demandez |les Tablettes “Orderlies”
pour la constipation 25c. 50c. et $1.

SEUL AGENT

LA PHARMACIE WiLL1aMS
20-22 rue Hart. Téls Nos 1 et 1134

 

   iat “Liggetts”

 

 

   

ÿ Téléphone 122 ' Epicier-Licencié 22, rue Badeaux.

ORDRTRSETpy

 

   
   

    
  

 

    

UN MOT A PROPOS DE COCOA
Comme breuvace quotidien ‘pour la famille. le cocon ne peut

BipCre sis apprécié. ltest appétissant et nourrissant, et surtout
facile à préparer.

Nous avons toujours er mains les Coeon Bakers, Fry's & Cowan
et Vicor iu,

Le Cowan Instantané est de préparat'on très facile, vous n'avez
qu'à ajouter de l'eau boauifiante, dé la crée el du suere.

NOUS EH UVONS G1 CN SHC QUE NOUS vendonsi 22 1h: pour 250.

UL. CARIGRAR

 

 

 

   

1200 TELEPHONE - "120.

KEATING & McRAE
 

 

 

Agents de Change et Courtieérs en Valeurs de Bourse

COMMUNICATIONS DIRECTES AVEC MONTREAL

“ NEW-YORK ET CHICAGO,

8 RUE HART, Les Trola-Hividros
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FAITES NOUS L'HONNEUR

D'UNE VISITE
ho! Et nous vous mettrons

au courant de nos nouvel-

 

  

    

   

 

   

   

  

  
les méthodes de boulan-

gerie. Nous nous montre-

rons commoenc nous pou-

vons faire un pain parfait,

délicat et nourrissant.

Essayez notre pain une

gs=fePoDEÿa fois ct vous nous en dom

WE
ye nerez des nouvelles.i! Peden

La Boulangerie Moderne
Tél. 321 47, Volontaire.

 

 

 
 

    

   

       

BUT DE LA CAISSE rey
Protéger ses membres contre les revers de ||

fortune, les résultats du chômage, la maladieet l'in- ll
digence, en leur enseignant, les bienfaits.iinapprécia-.
bles d’une sage prévoyance fortifiée par la coopération,
notamment en provoquant et en developpant chez eux
le goût et la pratique constante ct vigoureuse del’é-
pargne la plus modeste, assurant ainsi leur indépen-
dance économique, faisant-naître et grandir:de senti-:

| ment de la dignité personnelle.

 

 
  
 

Thomas Bournivalygéranit.     



       

  
  
   

    
   

 

COLAME
sa,

Tearsa!
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Doit-on considérer comme un mul

où un bien l'ignorance de l'avenir ?

Beaucoup de gens s'empresséront

de. me répondre que lignoranee de

l'avenir est incontestablement farcis

secdefleurs déboires, de leurs insuceès,

de Jéurs nombreuses déceptions,

Si je pouvais recommencer In:

vie, j'aurais vite fail d'amasser des

fichesses eL de coardénner mes se

es de manière à 0m'assurer toutes

Jes jouissances el tous les bonheurs.

entend-on- dire souvent. Maintes fois,

tious-même, N'AVONS-NOUS pas expri-

mer de regret sans nous arrêter à la

pensée qu’un tel sentiment est injuste

attendre—sans

forance de l'avenir.

ront

cablement fixés
canse
on bier sir, copenidant,

rait” de

te soulever

voir
bon de cacher à nos yeux?

que cette prescience ferait plutôt le

L
ar iil Bwana

|

lc
i : : ; ’ 3

lemme- cesseragemmesEEMETSeeCrazymegaDS==
ac ES CR ; .
rn STE PT= 1Cetic; question™“ên-“provoque une

,Ç ‘ autre: ‘qu’en pensent ‘cousquis ont
Un Sonnet ass depilis trente À quarätite ‘ans

Févolution du’ progrès’ ans tons
PS los domaines’ de l’activité” hümaine?

Un sonnet, c'est une moisson Ml y a moins de cinquante ans, fe

Ne leurs des champs, c'estun symbole téléphone était inconnu: on ne voya-

Crest comme un vase d'échanson Beuil pas encore en automobile ow en
Pein du net:wdune parole.: ~ tramway éléctrique; on ignorait tout

de la navigation sous-marine et des

Crest chantplüsdouxque d'in pinson. inerveilles del'aviation; 1e cinéma n’a-
On «dirait une barcarolle vit pas encorefixé sfir l'écran le mou-

; raite d'éxtase et de frisson vement, la vie, l'âme pour ainsi «lire
. - {ét dalente comme, uné viole. des êtres êt des choses de la création:

* la télégraphie et le téléphone snns fit

En beau sonnet, c'est plus'encor, L'existaient pas: le miracle du radio
(Pest la legon qu’incruste d'or Cait insoupconné sur Lerre; j'en passe.
Le fier burin de la pensée, Fit, cependant, nous qui avons

C'est tantôt la fongue insensée franchi cette étape et applaudi à
D'ungrand zanour enun jfranit cœur l'avénement, succesif dé ces prodi-
Tantôt l'oraeled'un -penseur. ges de la science, aurions-nous été

- Inconnu. plus heureux d'en connaître d'avan-
ve lu réalisation? Aurions-nous, par

ailleurs, contemplé d'un regard pla-
— cide et satisfait les difficultés aux-

quelles nous nots sommes, si sou-

“

PRESCIENCE dre. comme il est également vrai delvent heurtés. les maladies et les
Jdire que tout vient à point à qui sait |

maugréer contre l'i-

Que résulterait-it ol bon, pour

vous ou pour moi, de saveir ce gue
nous fient en réserve?
importé infiniment, s’écrie-

les  fatalistes. qui considèrent

tous les événements comme irrévo-
à l'avance par une

unique ut surnaturelle, Teat-

qu’il en se-
mème sil nous était permis

le voile de l'avenir el de

tout ve que fa Providence juge
J'estime

Demain
Cela

mathewr que le bonheur de l'humanité.

cl déraisonnable? Qui que nous soyons, nous tenons
En voulez-vous la preuve? Pasitous, on règle générale, à proinnger

n'est besoin de chercher au loinifie plus longeemps possible notre vie
consultez votre propre edpirience;
celle des personnes qui vous cou

doient chaque jour, el vois éon-

viendrez que l'ignorancé de l'ave-

nir n'est pas tant li cause de’ vos

contrariétés, de vos infortunes, que
V'inconstance et la fragilité de vo-
tre‘ caractère, Nous péchons de Ldu-
tés; façons el le sachant bien: nous

sons tôt où tard les fâcheu-
mais que faisons-

en sth

ses, £onséquencu3,

  

nous pour éviter les rechutes, pour
ne plus retomber dans l'érreur ? ‘
A cette inconstanee et à cette

fragilité, naturelles d'ailleurs, eur c'est
le propre de Phomme d'errer, 1 fant
joindre la présomption, ce sot orgueil

jui tous aveugle et nous mene le plus

souvent aux pires désillusinns, voire

aux plus pitovables désastres. ;

Quoi qu'il arrive, en effet, noùs
aublions vite les dures leçons de
‘lespérience, et c'est invariablement:
les’ veux. fermés sur nos impujissan-

Cees que, remontant sans cesse à
J'assaul” des positions in:necéssibiles,
“nous cherchons en- vain à des con-

quérir.

Mais la vie n'est pas faite. que de

revets, grâce à Dieu qui pourvoir

au honheur relatif de quiconque sait

l'accepter el contenir dans une adé-

quate mesure ses légitimes ambitions,

1 est certain qu'à vouloir (rapcm-

  
of nous nous phisons

rêves charmants.

déjà à nousfaire haïr le présent, à

@

| lente

 

à l'embeltir do
Néanmoins, que l'iu-

venir nous apparitisse, pour un instant.

heurcux à une époque plus où moins

lointaine, ct

charme séducteur, car
d'impatience pour en jouir immédia-

aussitot s'évanouirait le
nous briilerions

tement, Or. cette seule pensée suffirait

à nous
rendre odicux,insupportable même no-

tre condition actuelle d'existence,

Que dire maintenant des tortures
morales dont notre âme serait inévi-

tablement willie si l'avenir
it révélé plein de tristésse et de

misère ? A plus forteraison serions-nous

encore plus malheureux et trouverions-

nous ue la vie, pourtant un bienfait
du Ciel. est un horrible supplice.

Dans l'un ou l'autre cas, comme

on le voit, du fait de- l'énervante
expectative à laquelle nous serions

assujettis, notre vie serait lamen-
table, parce ‘que, d'une’ part, trop

h'assouvir nos convoitises, ct,
d'autre part crop promple à accroître
le fardeau de nos vicissitudes.

Les jeunes qui me lisent ot

   

  

sont

impatienis desavoir de quoi demain:
sera fail pour eux, seraient-ils. Vrai-
ment plus heureux que ceux dont les

ambitions -el'les rêves

devant l'inéluctable vicillésse s'ils ‘con-

haissiient l'avenir ?2?

nous.’

ont: capitulé.

   

  

  

 

souffrances qui ont. été pour nous et
ceuxqui s'intéressent à nous la cause

dé tant d'angoisses, les-revers dé for-
LUE que nous avons ‘subis, les déchire-

ments de toutes sortes dont nèusavons

réssenti si fréqueiument les cruelles
sensations dans le cours ver ligineux de
nps rapides années ? : i

, Non, l'ignorance de l'avenir n'est

pas un mal: c'est au contraire un bien-

fait, parce que sans elle notre vie se-

rait inerte, stérite. dépourvue d'initia-

tive, d'iunbitién, d'espérance, remplie

d'amertume et de chagrin, parce que

sions l'ignorance de l'avenir toutes nos

chères illusions, qui font quela vie vadt
d'être ‘vécue, tombèraient, telles des

feuilles mortes, sûrle tertre désolé de
nos trop sauvent irréalisables rêves.

Conseils Pratiques
; EEE

LES TACHES DE MOUCHES SUR

ES CADRES D'OR

-prend un

toux
On tinge du mousseline

hien bumecté d'alcoul et on le

passe légèrement’ sur les taches. Qu

encore battre deux où trois blancs
œufs, y ajouter quinze ou vingt gram-

mes d'eau de javetle; bien mélanger.

Tremper nlors une brosse douce dans

we Mélange et frottez légèrement ‘les
cadres.

  

  
EXCELLENTE RECETTE CONTRE
; LES MAUXDE GORGE

Voici, entre beaucoups” d'autres. lap
formule’ d'un gargarisme facile” à pré

parer: Mettez dans un litre d’eau une
petite ‘cuillerée de sel de cuisine, une
autre des bicarhonate de soude, une
troisième de teinture d'iode. Faites
chauKer tin verre de Ja solution et gar-

fitristz-vous lrmguement trois ou-quit-

tre fois par jour. Ayez soin, de plus,

de prendre chaque soir un bain, ‘de

pieds très chaud avant dé- vous cou-
cheri Sile mal de porge estléger. garga-

risez-vous avec une infusion de -feuil-
les de ronces, sûcrée alaide de miel

  

mière

tant.

des bras er des

  

telles que dos rone,1
déportéen avant:

coudes, {léchir

bras en insistant fortement. sur

fort de-tlexion. Révenir à la poitrine en
msistant fortement sur

gations successives des
vepis,

el triceps.

comnencer,
flexions chaque jour ‘atteindre le mite,

simum 25,

jambes jointes ef

à ln

en ‘utière.

coudes;

grand-droil

ne. Par  

 ras AREHCOURSTRE
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“série, des

te: “développci cul
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; ‘'nidispensable|
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Les exèreices

trone, sur le.Dui

br:de et

les. déformatio S|

EXERCICE PT

Position.—Le éorns croit, 16s jam-
bes joinies

dus en bas.en arrière, la parmi
et tendues, les “hras -ten-

minis. tôturnée. enr dedans:
Exécution. —Sans dépiacer. is

fes avint-bras sur les
I'ef-

l'effort -d'ex-
tension. cL

“Action. — Contractions et élon- |"
‘muscles, hi

brachial, supinateur.

Progression, == 10 flexions pour

on augmentant de 2

Conneils. -— ‘Dans la premidre
progression, qui se fera à mains li-

bres, fermer les poings ef les serrer Je,

plus possible pour permettre aux mou-
vement de les faire très:

l'exécution de. cel exercice,

tes bras bien tendus en arrière.

  s'appuyês, Dans
maintenir

EXERCICE 2

Position. —- Le corps

taille, les voudes et les

Exécution: -- lé Fléchir le bus-
te en avant le plus bas possible sans
fléchir les jarrets el sans déplacer les

Jo Le redresser en revenantà

la station droite: Jo Se renverser lé plus
possible en arrière: do Revenir rnsuité
H la position.

Action. Contraction et étonge-
ton freinatrice alternée des muscles

abdominale et lombaires
par La position, sur toute la museula-
ture dorsalé et la partie postérieure

 

des épaules.
Progression. -- 5 flesions

 

cution de, cet ex

chir les jambes autant“ que p
contre, dans la

corps en avant cb en arrière,

cher, lc plus dé souplesse possible.

tice, ne pis
 

: EXERCICE3

Position — Les jambes. droites el

ténduës, her buste incliné:
les reins. courbes, les’ .coudes-
te: plus haut possible en

  

  

corp, la paume tournée en ‘dedans.

: Exécution Sans déplacer Tes

coucles, étendre” en°-insistant forte
ment les avant-bras sur Ike bras, Re
venir à la Position.

Action: — Sur les muscles

gation des’ bicepseÙ brachisux.

* Progression — Commencer par 10

cha-exereicys en progressant” de 2
quejotrpour atteindre le makimum 25.

Conseils — si Te mouvement est

fait à mains likeCE, fermier et serrer

  
   

 

A

  

des

radianx

droit, les

tendues, I6s mains

pouces

pour
débuler en augmentant d'une, flexion

par jour afin d'atteindre le chiffre. 10.
Conseils. — Four lu parfaite ext-

fié-
i

flexion du
rechur-

 

“îtnés
arrière “du

triceps .

(portions postéric:ure et externe), IElon-

  

canibrnt

  

} ‘muselts

’ : er diee.

'nsnriclés
‘assurer unebonne.inde.:

    

cie chaque
maximum
Conseils

‘possible des membres inférieurs

seul,

doit ; fin

& muscles de Ia ryse. contrac;

Position.

jambes jointes et

mes, des

Conseils.

soit,

insistance ©

il
tement serrés,

Position.

Jambes

utfaissé
plus. bas possible sur
térieure

’ Exécution. |
en

eu

à l'expiration, afin oren oBlenis une 4

parfaite élesticité

; Position,

jainbes jointes et, 4

mains lournées
tendus’ vers lé soi.

tes, des
leg brs

 

les niggets sur les avanti
7°'Pxécutant

bras” restent

 
 

 

 

 

 

  

 

  
  

 

  
 

   

 

 

 

 

  

 

           

bragser On Me saurait que mal étrein- rosat.; LA mobiles.
iu \ Le .

fu — " va " " * ; VE

= PP Ide ct. sourde ? avait Tair en Gol wrungmire} on! papal je: rêve
= Le ea arcs ne sas 0050 Pourquoi,.:maman? ; (a: Gt si belle! Et les

= A Abt qu “pénétrerait dans la’ pensée. — Cela ne Le, regarde pas, et.je vai vant. pas être muilleur

fe Ra tintime? jdéjà dit que Yes,petitesfilles mal éle-/ Enfant,|

1 FEUILLETON du‘ Qui In dévinécrait? Hélas! 6 désespoir! vées. séies répétaient- cequid en

dq | Pour y lire, il nest pas ici:“bas, de savoir. tendaient dire par leur prand me re| :

msi Te TAIT ACE FE : où leur tante Mons! je vais. té faire
: 2 æ Ë —Non! pas ici-bas! songen--L-“te (dirt ‘ta pr puis je m'en iraï-vite.

à + Mais vous, mon -Dicu! le connaisgez,| Elle se courba vers le Hit acre|
: . : Ë - cet être étrange en qui je "ose Croire fant, qui,ne pou cit se mettre

2 \ À i encoré. Vous ne permetirez. pas. s’il nex ce soir,
re er ak esi. sinedre, que je ‘conserve: encore fim, of pa a son ras, sous” :

\ su quelque chose dé cette défiance. TI tête brune.” Guillemette, joige :

oe était vraiment $i bun, ce matin! mains, dit lentement, sa prière,es1

; ay lle 5‘approcha © d'ün petit soclé yeux fixés sur. Vange qui

st ë supportant une vierge d marbre,lis ses diles au-de ssus du bin

, ; sa la rose au milieu’ dos leurs trem: La voilée:de.rasu. dut
a : pant dans. 1in- vaée dé cristal, et-Jais- t
oo : . : sa une‘ardénte invocation -s'échy pper| | ce

Lr sirercumefemme, Et d'éléfrance sobre de'ses lèvres, ‘de sûn ‘cient’ siirtout. attentif. 5
XVIII

; Gi. Valderez, débout. devant la grand
psyché, jetait un dernier coup d.œil
sur la toilelte qu’elle venait, de revê-

  
 

tr. 11 y avait, ce soir, au château “de [-
la Voglerie, un diner suivi d'une soi-
Tée AW cours de laquelle devait. être
téprésentée une céuvre “de NM. di Ghiline. Ponr vetie petite. comédia, sp
belle rt déticie

vious, il avaitvoulu quê Vilderez||

dies, de telle” sort cjit'elle
qu) touteréali é, fa" cu
l'écrivain si jaloux:aupatravant
Adépendance;absolue.

 

 

  

 

 

  

‘a. robe de-moire: blanche à: reflets |,c,
fent tombait en plis superhes aus

X It de tjjetinic temmnie, Desàderitelles.Sent ses épaules, et te‘céibir de |’Doles, meuait un douy chiäitoiémient
Ale +blancheur neigeuse:de son cour

ete d'avaitPas un bijou dans sa ch
ire,” * était “bien, d'ailleur

J denifique diadème ‘

  
 

   

   

   

  

usement écrite, comme|ti

: dannât Son avis, lui sunpérit des
re

 

me: EL‘marcube!8

chambre;avec “onthousiasme. :

éValderez-e sourire distésits. F
le. revint. vers sa “chambre.pour- prèr

dre, son, éventail.
‘sur. le. bouton. de. rose. çueilli- ce. ma

 

  

Fria
alaecraiguait Ile encore,
‘quoi se: ‘souvenait-elle, “tout.
de la plainteAangoigece 

et m:aingifique de cette” tailélie rendait

; s'écria l'enfant en-joignant

Son regardvomha
n

3 dit calinici

   

  
   

de. Gaillemette, que su, chute condi

Fimanobilité- pours’ quelques.
  

 
 

h! manian! queVousêtes" belle ?   

  Personne n'est: aussi: jolie que

man chérie, n'est-ce pas, miss

pliqua’ave
aise...-très

     

      

   

   

ononaa
orienfille” &r

: près te
  

 
Puis .élle se ‘dirigea vers la’ chambré. :

mains.

—Oh! non! bien certainement!‘ré-|.

     

    

      

 

  

 

  

  

 

Mon -Digai
ciel à maman ;

morn cher
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Le corps “droit,  
mains tournées“en:ded

ek bens tendus vers de sal.,
‘Exécution. -— Ftéchir et étoridre|

les poignets sur les av

insist:mee à etaque espn.E
tension,
leh bras respaie immobile.

Action.

“=

  

 

f
e

a
,
=

t
}
e
q

a
a

4
, 

muscles cubis

tat, palmaires; flétehisseirs des doipts
et. radiaus, “

, Développement des
‘Progression. — |

commencer en augmentant aun «
cice chaque j

maximum 25

deexercitesxnu

 

 

les poings for
a

EXERCICE 6    
 

 

Béchisseurs des“do

 

on tan Tes bras en” hr
© ena

possible
Jshr. les Gl

Action.
thoraxique,
expirateurs.

. Progression. — 5re

commencer;jen ugimentintÀ“un.

 

  Progression. — Jie |

|commeucer en ment, I
cice par Jour pour atteindr

   

  

sspiratoiées pour
 

   
   
    

 

  

  

  
  

  

  

 

  
  
   
  

 

   

   

  
  

 

  

  

EXERGICE 7

de. belles cerises,bier: i
mûres,<écrasez et. pressez-les:

| amis. Rézucillezlejüsdans une bassiné :

en y mékint au aig de Tigres“de ster
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0
el poi
a seconde.

iti
y

tides.releil ne
remplir)la pl 1 y

* “gins ‘compter. le

louie. u'ils comptdrdnt

pride n'auraient ja-
tés iles. hors-jeux

, Trois- Rivièrés.a
champion! et. il méritait dé
a partie dix‘fois.

montrérent plus räpi-

l-première|

La

presque Gagnon

les’Aélañd sie

ue coin’supérieurdu. filet:

Lo i montées conséeuti.
ves: mais Hamel sauve ses “huts. Dinan,

is’ ‘Morrison: eu Lafocheimantentensern-

Blé et traversent la’ défense pour voir

Hamel anndler leurs,efforts, :
Richardson,’ Gagnon et Quenneville

mont nt’ ensémble et Turgeon bloque

er‘difficile tle rebond, Quenne-
villemonte ct passe. à ‘Chamaillard qui

lanceetQueniieville glisse lerebonddans
le filet]pour‘leprémier point de la partic

[its 16 mintites de jeu,

cran gerend jusqu'à Hamel mais

il voit son“lancer ‘défourné par noue
gard en“de” huts qui - est récllement

phénoménal,-
' niv monte et passe à Ga--

i
son’

i aml bloque. Lonergan
monte et est arrêté par Gagnon qui se

fait‘écraser surla bande. Lonergan va

au, pénitengier et Chamaillard remplace

noun, qui est blessé gravement à

“Quelquess sechndes plus Lard 1a ¢lnc

annonce la fin des hostilités.

“SECONDE "PERIODE

‘

. Gariépy‘et Gagnonsont à leurs posi-,
tions au début de-la’ période: Gariépy

est le premier à essayer Turgeon par

un lancer de loin. Les montées se
succèdent et Dinan el Morrisson sont
récilement dangereux jorsqu' ils par-

vignñent;i Hamel apiésde belies pas-

ges. -Gagnon est’ forcé dé se retirer
de faypartie [a il ne pourra: plus jouer.

On, ,‘‘emploie lé vétéran Chamaillard

su l'aile ‘droite:
‘Morrisson fait une’ “belle montée
mais iL arrêté par “Chamaittard:

t| Dinan inonte’el passe. i Laroche,qui

lance. à côté des buts. Lonergan. lance
dendehors’des défenseset prend Hamel

par un’ lancer de côté qi “trouve le

27)pejejeu,‘dovient plu rapide et Carlin

i diQuinlogie’sont hVoyés- à latla-
s ture1} ne se ‘paste ‘rien de bien im-

. bélle ‘montée: Gariépy monte ct:lance a
sûrlabändez It va/mettreile tebond'dans

Tie- filet” lorsqu' ir est accroché par La-
roche, et tousdeus vont ‘ala’“clôture:

‘, Lacroix remplace Chamaillard. et il
se.distingue en. acceptant une holle
passe de” Quenneville, mais son lancer
est {détourné par: Turgeon,’ Lonergan 
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“Trois"iametäittaque-avcë:enéem-|
ble et “les “buts” de" Turgeon |:sont en

;dios constant; .

Mbout de deux; minutes de-jeu Ga-
jiépy, monte el-passeÀ Quienneville qui:

“compte le Foire, qui égnln lescore.

“Les Sons déclañchéat:uno attaque de
quatre : hommes côñlre’ les buts
Hamel qui est Lout simplemant, me
‘veiheux duranttout le resto de la pé-
tiode.:Les Irlandais ont l'avantage du-
ranttoul le reste de ta période et Iamel

doit ‘arrêter cinq lancers, contre un

pour “Turgeon,
Cependant ceux que Turgeon arréte

sont tous très dangereux. Quenneville

morte et tance d'en dehors de la dé

fense. It vient à un cheveux de comp-
ter mais manque sou rebond alors que

le filet était ouvert,
Dinan Lravoise toule notre équipe

pour étré arrété par Hamel. Richard-

son est envoyé à a clôlure on ne sail

pourquoi, Marrisson passe à Laroche
qui force flame! a se coucher dans ses
buts. Brisehois se rend tout seul el

, ance avec une force terrible,
Hamel est un peu là.
Gariépy monte mais il est “‘checke”

| durement par Carlin et doit aller se
reposer, ct il est remplacé par’ Lacroix.

Les trois avanis des Sons altacuent

ensemble mais Hamel sauve la situa-
tion. Quelques, instants plus tard la

cloche annonce la fin du temps régle

mentaire et les deux clubs vont se re-
poser avant de commencer à jouer du

temps supplémentaire.

PERIODE SUPPLEMENTAIRE

A la mise-en jeu la rondelle va à
Lonergan qui monte el prend Hamel

par surprise avec ‘un lance dans le

soin du filet. 11 n'en a pris que vingt
sécondes pour compter ce point.

Les Sons continuent à attaque el
Hamel sauve quelques lancers, fi- 

19

hardson et Quenneville font. ‘unc
beile montée» mais Turgeon: bloque le
lancer et le ‘rehond. oe
Turgeon esl’ forcé de soitir à 25

pieds de sea buts.-pour ‘bloquer Béchard

qui va compter. (
“Les clubs chargent de buts. a:
Dinan ouvre. avce
¢ mène seul avee Hama qui sauve

cl trois Joueursss'empiléru dans lefilet.
ies Sons continiént attaquer avec

uatre hommes defront ct Hamel doit
ravailler‘durement. Chamaillard-necro-

he Caitiñ ct est cnvoyvé à la clôture.

le” suit pour avoir ‘fait tomber

‘de: la" partie: et la victoire des ‘Sons ‘ol
Ireland, par: le score final.de 4 à 3.
vs Alignemént:. cL bte :

“Trois-R i
“Hamel
Béchard| :

Richardson
; Gariépy
Quennevitle

Gagnon
Chamaillard

Lacroix
Roulcau

Sons of Ireland
Turgeon Buts.
Lonergan Délense
Carlin Défense
Mortisson Centre
Laroche, Adle gr. -
Dinan Aided.
Brisebois Subs.
Prowse ‘
Beck:
Rhéaunie

Arbitres:
Bellèfeuille.
Sommaire: Ç

; - Vière- périäde Le

1. -—Trgis-Rivières--Quenneville” 16.15
-—"Trois-Rivières—Gagnon'.... 2.00

; 2iéme période’ EE
3.~Sons of Ireland-—Lonercan...
‘4—Sons ol Ireland—Carlin….
5—Sons of Ireland—-Lonergan -.
7. -3ième période
=Trois-Rividres—Quenneville

_ 2. Période ‘Supplémentire
7—Sohs of IrelandLonergan …
A Scoré final: Eoris of Ireland”4,
Rivièrés, 3. €.
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- IMPRIMEURS
n: Public a blanchi le Nouvellis-

Mike ‘Power ¢t- Adrien

-.

apse

LLISTEVIOLET-
:182 121108

de]
eXélcctricité et la seconde se termina

mais |

we montée qui

| Michaud

; Pas de point.

‘te’Violét dans leur rencontredésamedi :
ji Gelinas du Hien Public

‘Maurice ‘est’,
tégés’de Honri Gatesdans‘ Ia"se:
conde ‘d'une série de 55 partics pout fa
possession d'une coupe en argent.

La:-premièrc partie, Jotiée à Shawi-
nigap ful gagnée parlcs producteurs

avec un sco.o dé-4 à 4.
da partie qui it jouée ici, jeudi, fut

certainement très intéressante et four-
uit du jeu tds rapide. I) cst à rezrette:
cependant que l'assistance n ‘ait pas

Été jus considérable. ‘
‘Trois-Rivières compta le premic:

point de la partie lorsque Brovillette
prit Tremblay en défaut par un lancer

difficile entre les jambes de la défense.
‘Trois minutes plus tard, Bergeron

égal:tit le comple pour les visiteurs.

Shawinigan uit 1"avantage audébut

de la seconde période grâce à un lances

précis de Hébert qui déjoun Gauthier.
Les locaux ne se tinrent pas pour

battus, cependant et Brouillette compla
deus points cn succesion pour donner
l'avantage ass locaux,
+ Gill égala de nouveau ie comple
aprés une hetle, montée ct Villemure

jlantà duñs los Buts des visites sur unc

passe de. Bravillette. Quinze secondes

avant la fin delà périnde Barrette pre-
nait Gauthier en défant par un lancer
dè loin.

La seconde période se termina avce
le compte +f & À et les deux clubs batail-

lerent ferme durant toute ta troisième

session pour pouvoir briiser l'égalité

ms sans y réussir.
Après une conférence entre les gé-

rants des deux Équipes il fut décidé qu'il
n’y aurait gas de défail.
La partic se joua wvec une grande

rapidité et fut réellement intéressante,
Trois-Rivières cut constamment l'a-
vantage du jou et aurait dû remporter [a

victoire mais Tremblay Joua une bonne

partie dans les Luts et réussit àsauver

son club d’une céfaite.
_ 3rouillètte a joué une arose’‘partie

pour, les locaux ct'contribua à“(Busles

points du club local en comptant ‘trois

et faisant une passe pustules pour le

quatrième. 2
i Alignement” :

Shavinidg,Position St-Maurice.

Tremblay “Bul” ŸC, Gauthier
Bergeron De. J. Gauthier
Barrette  . Dél, Duchainz
3 ce avant “ Lachanée

“avant” “ Vitiémure
avht’!  Brouitlette
Subs,” Thiffaolt
oe -Balleux

" Durand
. Eslinger

‘Arbitres:” A,‘Behefcuille et Noury.
Sommaire: !

: lière période’

1. —St-M; P.—Brouiltette.… 2.00
2.“Shawinigan—Lergeron:RER500

Zième période;

3.— Shawinigan—-Hébert., ..... -3,00

A.-—St-M;P.—Brouillette.....; 16.00
5.—St-M.1--Brouillette 2.
6.—Shawinigan — Gil. …. 5.30
7,.—S, M, P,—Vilemure.x, 3,00
8.—Shawir. izan—DBarrettc. oO.

Jigme période ’

Birl
Noury;;

Chateauvert “

eo

.

aiP
ETIMPRIMEURS

«GAGNENT
vsiciite résultat détailté des parties

deatiilles jouées hier soir, danfa ligue
de; 1a cité.

 ELANS sh
158 138 183—-179
167 154 183—504

49.180 1.41—470
167 156 148—471
50-260 201-—511

788, 856:2435

Comtois...... 7,
Marchand. ... ;
Bégin:.. RA

Lacroix...
Larivière. …

i

IMPRIMEURS-UNIS”
‘Robert:Le sac 163:180: 164-507

1715 i81 198—550
163 200125488

166°‘166—537
150/156 206—512

| Gitaoni

8 2.681 859 2504,

MIURICEPAPER
S168198° 160-526
121157189° 187533

; 18611-5651

1a2685     

Chrétien À.

Nouré club de. auilles dans la” Liguede.

E Provinciale, le Trois: Rivières, a térmi-
né sa saison, samedi’soir, à Montréal, en

: ‘prenant deux parties. contre les -cham-

pions de la. ligue. ‘Les’ honneurs: de la
:| rencontrepour‘Ietotal d ‘ensemble, re-

| viennent y Paradis. qui joua.591;
mais ceux la. partie’ simple ont été

Kâgnés pr _ Larivière,duTrois:Riviè-

res qui joua une partiede2 2.Son grand

| total fut de 575.Brounen de.notre |
club, a joué 568. mesvence

Voici le score,? détaillé de“ces parties:

MONTREAL

Desautels...186 150 181—559
D. Sparey ..…......181 158 176—515
15, Paradis. 182 19), 208-591
A. Bédard. 178 201-=6-12
A, Talhot…. 118 183-—502

865 952_27701

TROIS-RIVIERES

232 1-10. 203—575
Marco... ..........176 180 170—526
pe174 JB 183—514

.143 182 L47—472
199 212 157-568

92:4 872 859 2655

Larivière..…

Fournier...

MOYENNES
AU31 JANVIER

2
2
21
13
26
34.
27
18
24
_

4216

3106

3402

201.1
4914

367
4020,
2617

3433

284

967

3135

2033

3003

1518
289

175:€

162.2
162.0
161.8

1544
“158.1
140.2
145.4
11.03

Héroux....
Côté ce
Champagne..." . ..
Pinsonnault..

Géhnass. 10.
‘Furcotte..

Robert lm...
Bergeron le...

Moisvert…. ..

Lacroix... .... .

Cloutier...
Dion............0
Robert 2d,

Bergeron L.. .:..

Paradis...
Poulin. .

Collins.

4

128.1
196.3
195.5
130.6
126.5
96.3

216 L 72.

La Bourse
* Ces chifires nenous sontAracicusement
fournis parla Fiirine Keating & Mekiie,

Agents de changes, No 6,vue Hart,

Les ‘Erois-"Rivières. i
‘ Lundi‘ig fest,“1925,

BOURSE ‘DE NEW-YORK

Min:
1151-&-

14347
761

153

“3164

131VE
} "50 5-8"581s

150

207.8
735-8
461$
317-8 4;
74 1-8 ; LAR .

Sos

88317
1378
$46 7-87
63 65-8

; Mas.
Am,Loc... 115145
Anac. Cop...jiu8

Allis Ch... 7617
Am.Can. 16358
Atchison’, 117
Bald. Loc...132¢4
Beth. Steel. 51 47

Calif, Pet. 2837

Can. Pac....1505
Ch, Mot... 30 3-8:
Cr.Stel . . TAki.

Day. Ch... 4817

Lrie...... 317.8
Gen, Mot... 753]
Gen, Asph.. 60 7-5
G. St. Steat 9] 1-
1. M. Cu,
TM. Pd j
Radio::.

fntern, P.…
‘Kenn, Con.Re
Not: Pac;
P-À. Pet. .
Rep. Steel .
Reading .
Sine. Oil...
Sou. Pac.

Sou, Rail.
Bosch.. ..

Studebak. .
Rexas Oil.. 49°,
U. Pac.......1150
U.S. Steel; 1261
U.S. R.... {17-8
Van. Steel. 28
W. Over... 102
Mar. Oil... 461-8
Corn Pr... 39.1-8
Houst. Oil. 83 3-8
Fam. PL... 9124

SL-Warn. . 72 3-8
St-Paul.. . 14
Dupont. JM7

.Fermet.
N54

cd414 c

“1615
16435.
117 ©:

13134,
Si 1-‘3
2815

"150
20 7-8

1041-8
“8H5
» 40

PEEKTH
CABIÈLLE
14978;
"1255-8
4134
28

10 1-5

4611,
3824.
82 7-8

0334
"81%
13 3-8

“14

D:
MALE

451-8
36 1-8,
827-8
94
715-8

4B

 BOURSE, DE MONTREAL,

Mins.
sut.

Mix.Fermets
6337

5515.
135

Abitibi……
AU: Sugar 22

Bell:To185
Dreommpton..i0

254à 94

135 bid +

;.. :
514

a. 

Trois- Rivières Kagne deux parties. |.

12.6

sp. RC. io
| Sp. R. Pld...
[win City..62

137:8_.

 

 
 

 

     
   

 
     

  

 
 

 

  
   
  

    
 

 

  
   

 
  

 

          
HORIZONTALEMENT

!—Initiales des Pères Dominicains.
3-—l'résident suppléant.
Häi—Une faculté des muscles du corps.
10—PFériode de temps.
ll—Article simple (grec).
12 —501
13—En montant (anglais).
11-—ÆEndrois très chaud.

16—Monnaie turque,

18—Kapace réservé pour. reccvoir un

escalier, -

21--Onomatopée indiquant qu'on 2a
froid.

22-—Allure,
24—Pinie subite.
25—-A l’apposé,
26—Qui à rapport au rectum,
28—l'ierre caléaire.
29-—Nom'scientifique du genre canard,

0|32-—Indigo.
33—Fraudes.

a1-—-Aceusé,*

39—Réeprésentation proportionnelle

abbr.)

{1-—-Je vais (latin

—Compagnie “Richelieu er Onta-
“arin” (abbr.+

[lo-—Moitié,

t1—Produit par la -force‘propre d'une

: ehosc.
45— Commence. +

15" les Thermes” (chef-lieu près |
“de "Foix.":en Franze).

. t

Avis aux amateurs. *

 

   
VERTICALEMENT

1-—Diplomate français d’origine. alte.
‘mande.

2— Beaucoup (vs) - 2
53-—-Un des trois mots. ‘éélèbres de

César. ©.
4—-Dépressions. d'un terrain. i
ä—Couvrira ‘(son cheval) d’une housse
6—Quelqu'un. €

; 7—Souillure. :
8-- Sitencicus.
9—-Mal de ventre,

L1-—Célèbre chanteur itzlien.
15—Mouvement brusque imprimé à la

bride “d’un cheval de selle.
16—Pays-Bas (abbr.}-

17-—Rough Rider (abbr.)
19—Bachelier-és-arts (abbr.)
20—En matière de, '
232-—Enclos des taureaux de combatsen

Espagne. C
22-Cri.que poussait autrefois le pêu-
ur ble. en France, àl'occasion’ d'un

7 événementheureux ‘pluriel) ‘
26—Fleuve de France.
27-—-Possède.

40-—Lac d'Afrique.
31 —Sœurs (abbr.)
35-létément gazeux co intime“progr.

tion dsans l'air. )

36-- Exposé: systématique dune. pis

“gislation. .
37—Prénom féminin. }
38—Roue cannelée aun’ moulin à café
30Participe passé -d’un verbe signi;

dian“avoirle faculié. de” 5.
13-—Abbréviation pour‘désigner le mie

:,cromillimetre.”

4 Prix de solutioni—Nous. foronstirer un prix spécial: entre’Ten dix
premiérespersonnesquinous enverrontla solution de, ce’ cuase-tête.

Les solutions devront nous arriver le ou avant le 7 f

La semaine prochaine—mardi—nous donnerons les conditions
d'un grandy CONCOURS DE.:COMPOSITIONS, :

oie vo -
février.

 

Price Bros.36 5-8.3655-8 3613à(55
Sh. Wo & 1%. 1471% 187 1852137
Stead! or C, Bis 84 83bid
tM. Pap. 81! 810.801

108à
122351112314
ra ài62
20% 40°
84185
1914 à3-8

Waïap.1,40
Dom. Br. . 81 8
‘Alcohol . 1925 1945

SUJETSDECHOIX
Sherbrook¢, 16.—"Le CanadaiAhpris

‘les devants ‘dans l'élevage des volaillès-
et actuellement il produit un oiseau pos,

sédant une constitution,supérieure à

n’importe quelle autredans le reste

du monde,” a déclaré le professeur

P.-C. Elford de la ferme expérimentale

fédérale, à Ottawa. dans une cause,
rie qu'il a prononcée au 15e banquet

annuél quia étédonné3ici, hier €én rép

 

o

port avec l'exposition d'hiver des

voluilles, organisée par la.Sherbrooke
Poultry Association, 2. 0°
Le professeur. Elford, qui'a assiste

au Ze congrès mondial des. avi ulteurs
‘tenuà Barcelone, Espagne,;au mois

d'avril de l’année dernière, ci qui a puis-
samment. contribué à.‘faire, choisir) le
Canada comme, endroit dû 2e- congrès

mondial qui doit réuhir en ‘1927, à

cause. de son voyage ‘en Espagneet

établi des contrastes entre-les condi-
tions avicoles en ce-pays, en Angleter-

re.ei jet. Sa conférence était Accomp:
gnée de projections:lumineuses. RN

5 il ajouté qu‘il prévoyait nour I"

venir une srrôsse exportation” de‘Vola

les canadiennes‘ en Espagne, mais il
recommandé:den°‘exporter que dess

jets’ de choix afin de»faire .valoir
l'étranger” les Progrès.de” l'ay culturé

au Canada. :

 

SALLE ST-PHILIPPE

   


